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PEEFAOE. 



French' Beaders, however elementary, have 
hitherto been made up of selections from authors 
who wrote for the French. 

This little volume has been specially written 
for English beginners, and there is not in the 
whole book a single sentence that camiot be translated 
word for word into English, 

Even such easy expressions as on^ en, il y a, 
U faiU, the compound tenses of reflexive verbs, 
are not to be found in the first part, although 
this part, as well as the second, is made up of 
whole and interesting stories. 

It is the firm belief of the compiler that her 
patient labour will be of great help to young 
learners. 
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BIBLE STOEIES- 



FIRST PART. 



I.— CEBATIOir Dir MOITDB. 

Dien cr^a le monde en six jours. Le premier 
jour, lL fit la lumiere. Le deuxi^me jour, il crea 
le firmament. Le troisidme jour, les eaux cou- 
Trirent la terre, qui apparut sous la forme d'tles et 
de continents. Le quatridme jour, Dieu cr^a le 
soleil, la lune et les ^toiles. Les poissons et les 
oiseaux furent ToBuvre du cinqui^me jour. Enfin, 
le sixidme jour, Dieu cr^a les animaux de la terre. 

n— CREATIOH DTI MOIfDK (Snite.) 

Le sixidme jour, Dieu voulut aussi donner un 
maitre k la terre : lI cr^a Thomme, qu'il fit k sou 
image et k sa ressemblance. Le septi^me jour, 
Tceuyre de la creation ^tant finie, Dieu se reposa, 
et aujourd*liui, le septi^me jour de la semaine est 
encore consacr^ au repos et & la pri^re, 

ra.-ADAM ET ETB. 

Dieu, Youlant donner une coqipagne k Adam, 
er^a la femme, qui deyint la mSre du genre 

B 
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hnmain. Adam et £ye farent places dans nn 
jardin d^licieux, appel6 le jardin d'Eden, qui con- 
tenait toutes lea merveilles de la creation : des 
arbres, des fleurs, des frnits de toutes sortes. 
Pour ^prouver la fid^lit^ d*Adam, Dieu pla9a 
parmi les arbres, Tarbre de la science du bien et 
du mal, au fruit duquel il d^fendit k Adam de 
toucher ; mais £ ve, s^duite par le d^mon qui avait 
pris la forme d'un serpent, mangea un des fruits 
d^fendus et persuada k Adam de suivre son 
exemple. 



IT.-ADAM ET EYE. (Suite.) 

La fatale d^sob^issance de nos premiers parents 
les priva de leur don le plus pr^cieux : Timmor- 
talit^. lis farent chassis du jardin, et soumis k 
toutes les douleurs et k toutes les infirmit^s du 
genre humain ; au travail et k la mort. Dieu dit 
k Adam : " Puisque tu as m^connu mon com- 
mandement, la terre sera d^sormais rebelle k tes 
fatigues ; tu la cultiveras k la sueur de ton front 
pour chercher ta nourriture, jusqu*& Theure de ta 
mort ; tu retoumeras alors dans la terre d'o& tu 
as ^t^ tir^ ; car tu es poussidre, et tu retoumeras 
en poussidre." 



QUESHONNAIRE (I— IV.) 

En combien de jours Dieu cr^t-il le monde ? — Que 
fit-il le premier jour ? — Que fit-il le deuxi^me jour ? — 
Que fit-il le troisitoe jour? — Le quatriSme? — Le 
cinqnidme ? — Le sixi^me ? — Quel jour fiitcr^6 rhomme ? 
— Quel jour Dieu se repo8a4-ii ?— Quel fdt le nom da 
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premier homme ? — Qael tat le nom de la mdre da genre 
namain ?~Oil fiirent plac^ Adam et Eve 7-— Que con- 
tenait le iardin d'Eden? — Que fit Dieu poor ^proaver la 
fid61it6 ae Thomme ? — Quelle forme pnt le demon pour 
86duire five ?— Que fit five ?— Que nt Adam ?--Quelle 
fdt la cons<^quence de la d^sob^issance de nos premiers 
parents ? — Quelle Jfdt leur punition ? 



T.-CAfir ET ABEL. 

Gain et Abel forent les premiers enfants 
d'Adam et five. L'aln^ ctdtiva la terre, le plus 
jenne fat pastenr de brebis. lis offraieni; chacun 
des presents k Dieu ; mais les sacrifices d'Abel 
^taient accept^s, tandis que ceux de Cain n*^taient 
pas re9us favorablement par le Gr^ateur. Alors 
Gain, plein de jalousie et de haine, chercha 
Toccasion de tuer son frdre. Un jour qu'ils 
^taient seuls dans les champs, Gain se jeta sur 
Abel et le tua. Le Seigneur maudit Gain qui, 
d^sesp^r^, quitta sa famille et erra longtemps sur 
la terre, & la recherche d'un asile contre la haine 
du genre humain. 



YL— LE S^UOE. 

En Fan 2448 avant la venue de Notre- Seigneur, 
la corruption da monde ^tait devenue si grande 
que Dieu se repentit d*avoir cr^^ Thonmie, et r^- 
solut d'exterminer la race humaine. No6 seul 
avait conserve la foi k son Seigneur. Dieu lui 
r^v^la son dessein, et lui donna Tordre de 
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constraire une arche assez grande ponr contenir 
sa famille et deux animaux de chaque esp^ce. 
La construction de Tarche, qui avait la forme 
d'un grand vaisseau, dura cent ans. 



Tn.— IE DfiLUGE (Suite.) 

No6 annon9a aux hommes les desseins de la 
colore divine ; mais, aveugl^s par leurs passions 
et leurs vices, ils n*^couterent point la voix da 
saint homme. No^ entra alors dans Tarche avee 
sa femme, ses trois fils, Sem, Cham, Japhet et 
leurs femmes, ainsi que deux animaux de chaque 
esp^ce. Imm^diatement les eaux tomberent du 
ciel, et ne cess^rent point pendant quarante jours 
et quarante nuits, jusqu'^ ce que la terre fut 
complStement submerg^e. Ainsi p^rirent toutes 
les creatures vivantes, excepts celles qui ^taient 
enfermees dans Tarche. 



Ym.— IE D&iTJGE. (Hn.) 

Les eaux s^joum^rent sur la terre cent cinqnante 
jours. Eniin Dieu songea k No^ : les cataractes 
du ciel furent ferm^es, et la pluie cessa de tomber. 
Le septiSme mois, Tarche s'arreta sur le mout 
Ararat, en Arm^nie. Le premier jour du dixieme 
mois, los montagnes commenc^rent k paraitre ; 
alors No^ ouvrit une fenStre de Tarche et laissa 
partir un corbeau. H donna aussi la liberte k une 
Colombo qui, fatigu^e d'un vol inutile, rentra dans 
Tarche. 8ept jours apr^s, il renvoya la colombe 
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qiii zeyint le soir aveo ime fenille d'olivier dans 
son beo. Enfin sept jours plus tard, il renvoya 
encore la colombe qui ne revint plus. No^ com- 
prit alors que la terre ^tait enti^rement secliee. II 
sortit de Tarche aveo sa famille et Ics auimaux. 
II construisit un autel et fit une offrande k Dieu, 
qui I'agr^a et lui dit que d^sormais il no detruirait 
plus le monde par un deluge. 



QUESnOMAIRE (Y— Tin.) 

Quels fdrent les premiers enfants d'Adam ? — Qnelles 
6taient leurs occupations? — Comment leurs otFrandes 
^taient-elles revues par le Seigneur? — Que lit Cain? — 
Que fit-il apr^s avoir tu^ son fr^re? — Pourquoi Dieu 
r6solut-il dexterminer la race humaine? — Quel est 
I'homme que Dieu ^pargna, et pourquoi ? — Quel ordre le 
Cr6ateur donna-t-il k No6? — Combien de temps dura la 
construction de I'arche? — Quelle est I'ann^e au deluge? 
— Combien de jours la pluie tomba-t-elle ? — Oii s'arrdta 
Tarche? — Comment No6 apprit-il que la terre 6tait 
s6ch6e ? — Que fit No6 en sortant de Tarche? 



E.— LA TOUR DE BABEL. 

En Tan du monde 1757, les descendants de No^ 
con9ureut le projet insens6 de construire une tour 
immense dont le sommet devait toucher le ciel. 
Us voulaient ainsi rendre leur nom celebre. lis 
commencerent k batir ; mais Dieu, voulant con- 
fondre leur orgueil, mit la confusion dans leur 
longage, qui juBqu*alors avait M celui de 
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tonte la terre. Ces hommes farent obliges d'aban- 
donner leur projet, et Dien les dispersa sur la &oe 
de la terre. Gette tour fat appel^e Babel, qui 
signifie <* confusion." 



X.— FOUDATIOir DUMPIEES. 

Les descendants de No^, en se dispersant, fon- 
dSrent divers empires. Dans la plaine de Sennaar, 
sur les mines de la tour de Babel, Nemrod, petit- 
fils de Cham, b&tit la ville de Babylone. II soumit 
ji, sa domination la plus grande partie de TAsie. 
Assur fut le fondateur du grand empire des 
Assyriens; ce fut lui qui b&tit Niniye. Ensuite 
parurent les villes de Sodome et de Gomorrhe, 
ainsi que la ville d'Ur, dans le pays des Ohald^ens, 
oi. demeurait Thar^, le p&re d' Abraham. 



XI.— ABEAEAM. 

Abraham, fils de Thar^, ^tait remarquable par 
sa pi^te. Dieu lui dit : ''Quitte ton pays et la 
maison de ton p^re, et va dans le pays que je vais 
te montrer. Tu seras le pSre d'un grand nombre 
depeuples; je te b^nirai, toi et tes descendants, 
qui seront aussi nombreux que les ^tdiles du ciel." 
Abraham, ob^issant k la voix du Seigneur, partit 
pour Ghanaan avec Sarah, sa fenmie. Loth, son 
neveu, et tous leurs serviteurs. Mais une famine 
le for9a de quitter ce pays et d'aller en ^gypte. 
L^ il demeura pendant quelque temps, an miliea 
de dangers de toutes sortes. 
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XIL-ABMHAK. (Suite.) 

Abraham quitta bientdt TEgypte potir aller vers 
le sad, ayant avec lui Loth et Sarah. Leurs servi- 
teurs et lenrs troupeaux ^talent devenus si nom- 
breuz que chaque jour amenait de nouvelles 
disputes, parce que la terre qu'ils habitaient ^tait 
trop petite pour les contenir tbus. Alors Abraham 
dit k son neveu: <* ij^vitons les disputes et s^parons- 
nous. Ghoisis le pays que tu voudras ; si tu marches 
k droite, j*irai k gauche; si tu marches k gauche, 
j'irai k droite." Loth choisit les plaines du Jour- 
dain et ^tablit sa demeure k Sodome. Abraham 
resta sur la terre de Chanaan, et le Seigneur lui 
promit encore une nombreuse post^rit^. 



QUESTIONNAIRE (IX— Xn.) 

Quel projet conourent les descendants de No6? — 
Pourqnoi ?-— Comment Dieu punit-il leur orgueil?— Com- 
ment rat appel6e la tour qu'ils voulaient batir ? — Oii fut 
bMe la ville de Babvlone, et par qui?---Oui fut le fon- 
dateur de Tempire des Assyriens ? — Qui 6tait le p6re 
d' Abraham, et oii demeurait-il ? — Par quoi Abraham 
^tait-il remarquable ?--Ouel fiit I'ordre qu'il reQut 
de Dieu? — Oil alla-t-il? — ^Avec qui partit-il? — Pour- 
auoi ne resta-t-il pas dans le pays de Chanaan? — 
OtL alla-t-il ensuite? — Pourquoi Abraham etLoth fiirent- 
ils obliges de se s^parer? — Quel pays Loth choisit-il, et 
que fit Abraham? — Quelle est la promesse que le 
Seigneur fit encore k Abraham ? 
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Xm.— DESTETJCnOlf DE SODOME ET SE 

aOMOKEHE. 

En I'an du moude 2017, Dieu r^solut de 
d^truire les villes de Sodome et de Gomorrhe 
qui ^taient devenues un s^jour de vice et d'im- 
pi^t^. n avait promis k Abraham que s'il trou- 
yait dix bommes justes parmi les habitants de 
ces deux villes, 11 ^pargnerait les m^chants en 
consideration de ces dix. Mais Loth ^tait le seul 
homme qui fut rest6 fid^e k la loi divine. Dieu 
lui ordonna de quitter sa demeure avec sa famille, 
et surtout de ne point regarder en arriSre. Le 
Seigneur r^pandit aussitdt sur ces villes cor- 
rompues une pluie de feu et de soufre qui ex- 
termina tons les habitants sans exception. 
Cependant la femme de Loth, oubliant la defense 
de Dieu, touma la tete et fat chang^e sur-le- 
champ en statue de sel. 



XIV.— SlCEinCE PABEAHAM. 

Abraham et Sarah avaient seulement un enfant, 
lear fils Isaac, qu'ils aimaient tendrement. Pour 
^prouver la foi et Tobeissance d' Abraham, Dieu 
lui dit : " Prends ton fils unique qui t'est si chcr, 
et va sur une montagne que je t'indiquerai ; 1^ 
tu m'offriras ton enfant en holocauste." Triste, 
mais plein de soumission, Abraham appela son 
cher fils et partit avec lui vers la montagne que 
Dieu avait designee. Sur le chemin, Isaac, qui 
portait le bois pour faire un biicher, dit k son 
pdre : ** Mon pdre, voiUL du bois et le feu, mais 
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oii est la Tioiime ponr le sacrifice ?"—'' Dieu 

pourvoira Tagneau, mon fils/* r^pondit Abrahanit 
et ils continu^rent lenr route. 



IT.-SACEITICE D'ABEAHAM. (Suite.) 

Arriv^ sur la montagne, le patriarche fit on 
autel et lia son fils. II leva le glaive, et allait 
frapper, quand il entendife une voix da ciel, qui 
lui dit : ** Abraham, ne touche pas Tenfant, et ne 
loi fais aucuu mal ; car tu as prouv6 maintenant 
que tu Grains Dieu, puisque tu n'as pas h^sit^ ^ 
sacrifier ton fils, quand Dieu Ta ordonn^.*' 
Abraham, levant alors les yeux, vit un holier pris 
par les comes dans un buisson. II TofiErit k Dieu 
en holocauste k la place de son fils. 

QUESTIONNAIRE (Xm— XY.) 

Poarqaoi Dieu r^solut-il de d6truire Sodome et Go* 
morrhe? — Qu*avait-il promis k Abraham? — Qui ful 
6pargn6, et pourquoi ? — Quels ordres Dieu donna-t-il k 
Loth ?— -Comment furent d^truiles les villes coupables? 
Quelle fut la punition de lafemme de Loth?— Combien 
d'enfants Abraham et Sarah avaient-ils ?— Que fit Dieu 

Eour 6prouver la foi d* Abraham ? — Que fit alors Abra* 
am ?-— Quand Abraham fut arriv6 sur la montagne, que 
fit-il? — Qu*arriva-t-il alors? — Quelle fut la victime 
ofierte k Dieu k la place dlsaac? 

XVL— MAMAGE MSAAa 

Sarah, femme d* Abraham, mourut k V&ge de cent 
viugt-sept ans, et bientot aprds, le patriarche en- 
voya son vieux serviteur Kli^zer en M^sopotamie 
ehercher une femme pour don fils Isaac. Eli^zer, 
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ayant oharg^ dix chameatxz de tontes sbrtes de 
riohes presents, destines k la fiancee d'Isaao et k 
868 parents, quitta la maison de son maitre. II 
Yoyagea toute la joum^e, et, vers la nuit, il arrSta 
son troupeau pr^s d'un puits ou les femmes du 
pays venaient puiser de Teau tous les soirs. Eli^zer 
adressa alors k Dieu la pri^ saiyante: "0 
Seigneur, Dieu d' Abraham, permets que lajeune 
fille qui m'ofErira de Teau, k moi et k mes oha- 
meaux, soit la femme que ta destines k mon maitre 
Isaac." 

XYH— MABIAeB PISAAC. (Suite.) 

Aussitdt qu'EU^zer eut fini sa priSre, il vit une 
jeune fille d'une beauts remarquable descendre les 
marches du puits. Quand celle-ci eut rempli sa 
cruche, Eli^zer lui demanda de Teau pour se 
d^salt^rer. Elle inclina sa cruche imm^diatement, 
et, apr^s avoir donn^ k boire au vieillard, elle tira 
de nouveau de Teau pour ses chameaux. Persuade 
que Dieu avait entendu sa pri^re, le vieux servi- 
teur d' Abraham ofErit k la jeune fiUe des boucles 
d*oreilles et des bracelets d'or, lui demanda son 
nom, et aussi s'il pouvait loger dans la maison de 
sa fajnille. ** Je suis B^becca, fille de B^thuel, 
repondit-elle, mes parents seront heureux de vous 
recevoir, et ils pourront yous loger, vous et yos 
chameaux.'' 



XVm.— MARIAGB DISAAC. (Suite.) 

Bebecca courut avertir ses parents de TarriY^e 
d'un stranger, et son fr&re Laban lui-m^me alia 
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an pnits oheroher Eli^zer, pour le oondnire k la 

znaison de sa mere. II rinvita k manger; mais 
avant d*accepter lea mets qui avaient ^t^ pr^par^s 
pour luiy Eli^zer raoonta au& parents de B6becca 
les motifs de son voyagOi et comment Dieu avait 
r^pondu k sa pri^re, quand il lui avait demand^ 
uiie indication de sa yolont6. ''Dieu le veut, 
repondirent-ils, emmenez notre fiUe aveo yous; 
elle sera la femme de yotre jeune maitre selon la 
yolont^ de Dieu." Alors Eli^zer se prostema et 
adora le Seigneur ; ensuite il offiit de riches pre- 
sents k E^becca et k ses parents. 



XIX.— MAEUGE MSJULC. (Hn.) 

Le lendemain Eli^zer demanda la permission de 
partir. La jeune fille ayant consenti k le suivre, 
quitta le toit patemel ayec sa nourrice, aprds avoir 
re9U les b^n^ctions de ses parents. Us ^taient 
pr^s de la demeure d' Abraham, quand ils aper- 
9urent Isaac dans les champs. E^becca demanda 
quel etait cet homme. Quand elle eut que c'^tait 
Isaac, elle descendit de son chameau et mit un 
yoile sur son visage. Eli^zer raconta alors son 
voyage k son mattre qui conduisit E^becca dans la 
tente de sa m^re. H T^pousa, et son bonheur 
adoucit la douleur que la mort de sa m^re lui 
avait causae. 



QUESTIONNAIRE (XVI— XIX.) 

A oael ftge Sarah mounit-elle? — Que fit Abraham 
apr^s la mort de sa femme 7 — Ot Eli6zer arr6ta-t-il son 



12 BIBLE 8TOBIB0. 

tronp'ean? — Quelle pri^re adressa-t-il k Dien?— pnand 
il eut fini sa pri^re, que vit-il ?— Que demanda-t-il k la 
jeune fille ?— Que fit-elle ? — Qu'arriva-t-il ensuite ?-;-Qui 
6tait le fr^re de R6becca, et que fit-il ? — Que fit EU^zer 
avant d'accepter le repas qui avait 6t6 pr4par6 pour 
lui ? — Les parents deR6becca donn^rent-ilsleur consente- 
ment? — Quand Eli^zer parlii-il, et qui partit avec iui? — 
Que vireiit-ils dans les champs, et que nt R6becca quand 
elle aper^ut Isaac? — Qu'arrivart-il ensuite? 



Xi— ilSAtf VEND SON DEOIT PAINESSB. 

Isaac eut deux fils, Esaii et Jacob, et le Sei- 
gneur avait pr^dit k B^becca que Tain^ serait 
assujetti au plus jeune. Esaii ^tait roux et con- 
vert de poils ; il ^tait habile chasseur et le favori 
de son p^re. Jacob ^tait un homme de mceurs 
douces et paisibles, et le fils favori de sa m^re. 
Un jour Esaii revint de la chasse, ^puis^ de faim 
et de fatigue, et, apercevant un plat de lentilles 
que Jacob avait pr^par^, il dit ii son fr^re: 
** Donne-moi des lentilles, car je meurs de faim.*' 
Jacob r^pondit : " Yolontiers, mais donne-moi en 
^change ton droit d'ainesse." Esaii donna son 
coDsentement sans hesitation, et perdit ainsi les 
avantages que sa naissance lui donnaii. 



XXL— £US£ DE REBECCA. 

Un jour Isaac, qui ^tait devenu aveugle dans sa 
vieillesse, appela son ills bien-aim^, et lui dit: 
** Mon fils, ^coute-moi, je suis vieux et je n'ai point 
longtemps k vivre ; prends ton arc et tes fleches. 
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Ta dans les champs, rapporte-moi da gibier, et je 
te b^nirai avant de mourir." E^becca, qui avait 
tout entendu, r^solut d'obtenir pour Jacob la be- 
nediction qu'Isaac avait promise k Esaii. Elle 
envoya son fils favori chercher deux chevreaux, 
et, ayant elle-mSme prepare le plat que son mari 
aimait, elle couvrit les mains et le cou de Jacob 
avec la peau des chevreaux, et Tenyoya presenter 
le mets k son p^re. Isaac, iaromp^ par cette ruse, 
donna sa benediction k Jacob. 

ixn.— D]6sESPonL pfisiff. 

Esau rentra immediatement, porta & son 
p^re le produit de sa chasse, et lui demanda sa 
benediction. Son p^re lui dit : " Qui es-tu ? " 
II repondit : " Je suis votre fils Esaii, votre pre- 
mier-ne." Isaac, saisi d'etonnement, s'ecria : 
'* Qui done m*a apporte de la nourriture? k qui 
done ai-je donne ma benediction que je ne puis pas 
retraoter ? " Oes paroles attristerent Esaii qui 
versa d'abondantes larmes. ** Je vous conjure 
de me benir aussi. mon pere, s*ecria-t-il en 
sanglotant, n'avez-vous pas reserve aussi une 
benediction pour moi ? " Le patriarche, touche 
de la douleur de son fils aine, le benit aussi, mais 
il ne voulut pas retractor ce qu'il avait dit k Jacob, 
Esaii, des ce moment, bait Jacob et mena9a de le 
tuer. 

IXni.-SONGE DE JACOB. 

Bebecca, qui craignait pour son fils cheri la 
vengeance d*Esaii, envoya Jacob chez son oncle 
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Laban. Jacob partit pour Haran en M^sopo- 
tamie. An coudier da soleil il s'arrSta dans on 
endroit retir6 et, posant sa t^te sur nne pierre, il 
fi'endormit. II eat alors on songe. H vit une 
^chelle immense appuy^e sur la teire et qui 
touehait le ciel. Sar les degr^s de cette ^chelle 
il vit des anges qai montaient et descendaient. 
Au sommet il vit le Seigneur qui lui dit : '* Je 
Buis le Seigneur Dieu d' Abraham, et le Dieu 
d'Isaac ; je te donnerai la terre sur laquelle tu 
reposes, et tes enfants seront plus nombreux que 
les grains de poussi^re. Je suis avec toi et je 
yeillerai sur toi/' Jacob s'^veilla en disant: 
** Le Seigneur est certainement ici, et je ne le 
savais pas." Et, saisi de crainte, il ajouta : 
** Ce lieu est terrible ; c'est la maison de DieUi 
c'est la porte du ciel." 



QUESnONNAIRE (XX— XXm.) 

Quels furent les deux fils dlsaac ? — Donnez une des- 
cription des deux fr^res. — Quel 6tait le fils favori de 
R^oecca? — ^Racontez comment Esati vendit son droit 
d'atnesse. — Que fit Rebecca pour donner k Jacob Tap- 
parance d'Esati? — ^Isaac fut-il tromp6 par la ruse, et 
quefit-il? — Qu'arriva-t-il quand Esaii rentrade la chasse? 
— Racontez en pen de mots le d6sespoir d'Esali, et la 
menace qu'il fit. — ^Pourquoi Jacob panit-il en M6sopo- 
tamie ? — OA et quand s*arr6ta-t-il ? — Que vit-il dans le 
songe? — Quelle promesse reQuiril du Seigneur?— Que 
dit Jacob en s'^veillant? 
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XXn.— RENGOITTfiE BE JACOB ET EAGHEL 

Jacob, rassnr^ par les promesses de Dieu, 
oontinua sa route. II remarqua bientdt des troa- 
peaux qui paissaient prds d'un puits, et il demanda 
aux bergers k quelle contr^e ils appartenaient. 
Ayant appiis qu'ils venaient du oot^ de Haran, il 
leur demanda s'ils connaissaient Laban, le fils de 
Nabor. Les pasteurs lui r^poudirent : " Nous le 
connaissons trSs bien, voilS. sa fiUe Eachel qui 
vient k la tMe de ses brebis.*' Pendant qu*il 
parlait aux bergers, Eachel approchait. Jacob 
alia imm^diatement vers elle, et lui dit qu'il 6tait 
son cousin. Eachel courut aussitdt annonoer la 
nouvelle chez son pSre. Quand Laban eut appris 
que le fils de sa soeur ^tait pres de sa demeure, il 
alia le cheroher et le mena chez lui. 



IXy.— MAEUGE DE JACOR 

Jacob raconta k son oncle pourquoi sa mdre 
lui avait donn^ le conseil de fuir. Laban invita 
Jacob k demeurer avec lui et k travailler pour lui; 
xnais il ajouta : *' Je ne veux pas que tu laravaillea 
pour rien dans ma maison, parce que tu es mon 
parent ; dis-moi quels gages tu desires." Laban 
avait deux filles, Lia et Eachel. Jacob aimait 
Eachel; il promit de servir son oncle pendant 
sept ans pour obtenir la main de sa jeune cousine* 
Quand les sept ann^es de travail furent finies^ 
Jacob r^clama Eachel ; mais Laban, qui voulait 
marier d'abord sa fille ain^e, substitua Lia k 
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Bachel. H consentit enfin k doxmer Eaobel h 
Jacob, mais il exi^ea que celui-ci le servit encore 
sept ans. Ainsi pour obtenir la main de sa 
coiisine Bacbel, Jacob servit son oncle Laban 
pendant quatorze ans. 



UVI.— JACOB EESTB ENCOB.E SIX AHB^ES 

CHEZ LABAN. 

Apr^s la naissance de Joseph, son onzi^me fils, 
Jacob Youlut quitter son oncle pour retoumer 
dans son pays. Mais Laban savait bien qu'il 
devait les favours qu'il recevait du Seigneur k la 
presence de Jacob dans sa maison. et il ne youlait' 
pas le laisser partir. II lui offiit comme gages 
une partie de ses bieriS, et Jacob consentit k 
roster encore six ann6es, Ainsi ce patriarche 
passa vingt ann^es cbez son oncle, dans les tra- 
vaux p^nibles et dans Tassujettissement, mais an 
bout de ces six nouvelles ann^es il re9ut da 
8eigneur I'ordre de retoumer dans son pays. II 
quitta alors secr^tement la Mesopotamie aveo Lia, 
Bachel, ses enfietnts et tons ses biens. 



IXVn.— JACOB EEgOIT IE HOM PISRAEL 

Laban, farieux de la fuite soudaine de Jacob, 
le poursuivit et I'atteignit sept jours apr^s, k Ga- 
laad ; mais le Seigneur avait calm^ sa colore, et au 
lieu de faire du mal k Jacob, Laban b^nit ses 
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enfants et retonma k sa demenre. Oependant, 
en arrivant dans son propre pays, Jacob oraignait 
de rencontrer son frdre Esaii, qui venait k la tdte 
de quatre cents hommes. H pria, et envoya des 
presents k son frdre. Bientdt on ange apparnt et 
lutta contra ltd. Jacob obtint la victoire, et com- 
prit ainsi qu'il vaincrait Esau. L'ange lui donna 
le nom dlsrael, qui signifie " fort centre Dieu." 



XXniL-R&OlfCILIATIOBr DE JACOB 

ET jyiskt 

Le lendemain de cette lutte myst^rieuse, Jacob, 
rencontrant Esaii, se prostema sept fois devant 
lui. Esaii, touch^, embrassa son frdre, et refusa 
la plus grande partie des presents que Jacob lui 
avait envoy^s. Ainsilesdeux frdres farent r^con- 
cilies. Jacob perdit Bacbel bientdt apr^s, ainsi 
qu'Isaao, qui avait alors cent quatre-vingts ans. 
Esaii et Jacob, trop riches pour demeurer ensem- 
ble, se s^par^rent, comme autrefois Abraham et 
Loth. Esaii alia dans la terre de S^lr, et Jacob 
resta dans le pays de Chanaan. 



QUESHONirAiRB (xny— xzym.) 

Que faisait Rachel quand Jacob la vit pour la premidre 
fois? — Combien de nlles Laban avait-il ? — Quels ^a?es 
Jacob deinanda-t-il pour servir Laban ? — Laban fut-il 
fid6le k sa ppornesse? — Que fit-il? — Ouelles furent les 
nouvelles conditions ? — Quel fut le d6sip de Jacob, aprfts 
la naissance de Joseph ?^-<}ue fit Labaii? — Pourquoi 
agit-il ainsi? — Combien d'aundes Jacob servitril son 
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onole?— Qnel ordre rec5itt-il du Seigneur et que fit-il ? 
— Laban punit-il Jacob?— Quelle 6tait la craintede Jacob 
en retournant dans son pays? — Qu*arriva-t-il avec 
range ?— Pourquoi Jacob reQut4l le nom dlsra^l ?— Que 
fit Esaii quand il rencontra son frdre? — ^A quel 4ge 
mourat Isaac?— Pourquoi Esaii et Jacob se s6par6rent- 
ils?— Oilall6rentils? 



XXIL— SOUGBS DE JOSEPH. 

Jacob eut douze fils, qui forent appel^s les 
douze patriarches, parce qu'ils forent les chefs des 
douze tribus d'Israel. Jacob pr^f^rait les deux 
plus jeunes, Joseph et Benjamin, parce qu'ils 
^talent les fils de Baohel. Get amour de Jacob 
pour Joseph rendait les frires jalonx. Un jour 
Joseph eut un r^e, et il le raconta k ses fr^res. 
** J'ai rSy^, dit-il, que nous liions des gerbes de 
bl^ dans un champ, et que tout-d>*coup ma gerbe 
se leva et que les vdtres se prostem^rent devant 
elle." — ** Crois-tu done, r^pondirent les fr^res, 
que tu r^gneras sur nous ? *' Joseph eut un autre 
songe^ et il le raconta aussi k ses fr^res. ** J'ai 
rSy^, dit-il, que le soleil, la lune et onze ^toiles 
m*adoraient.'* H raconta aussi ce reve k son p^re» 
quiluidit: ''Crois-tu done que nous te serons 
tons sounds, moi» ta mdre et tes onze fr^res ? '* 
Et le ressentiment des frdres augmenta. 



XXX.— JOSEPH YEBfDU PAE SES IKtSM 

Les frSres de Joseph menaient leurs troupeaux 
pattre dans les pktines de Siohem. Jacob envoja 



BIBLE STOBIES. 39 

nn jonr Joeepli oheroher des nouvelles de ses 
fibres. Quand ceux-oi le yirent venir, lis dirent : 
'*Yoici le songeur, tuoii9-le, jetons-le dans ime 
citeme, et nous dirons qu*il a ^t6 d^vor^ par une 
bSte f^roce." Oependant Buben, Tatn^ des en- 
fants de Jacob, dit k ses frdres : '< Ne tuons pas 
Joseph, jetons-le seulement dans nne citeme.'* 
AusBit6t Tenfemt fat d^sbabill^ et jet^ dans one 
oiteme sans eau. A oe moment passa ime cara- 
vane de marcbands isma^lites qui portaient en 
^gyptedesparfdmsdetoutessortes. Judaproposa 
alors k ses fr^res de vendre Joseph. La propo- 
sition fat accept^e, et Joseph fat vendu pour la 
somme de vingt pieces d*argent k ces marohands 
qui remmendrent avec euz. 



ZXXL-B^SESPOIK DE JACOB. 

Quand Euben revint k la citeme et qu'il ne vit 
point Joseph, il d^chira ses vdtements. Les 
frSres trempSrent alors la robe de Joseph dans le 
sang d'un chevreau et Tenvoydrent k leur p^re 
avec ces mots : " Nous avons trouv^ oette robe, ne 
la reconnaissez-vous pas pour celle de Joseph ?" 
Jacob, qui la reconnut imm^diatement, s*^cria: 
" C*est la robe de Joseph ; mon pauvre fils, une 
bdte f^roce Ta d^vor^, une bSte f^roce Ta mis en 
morceaux!" Le malheureux pdre d^chira ses 
vetements, mit un cilice, et refusa les consolations 
que ses enfants lui offraient. " Je pleurerai, 
8*^criait-il, jusqu'au moment de descendre dans la 
fcombe." 
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IXXIL— JOSEPH M PRISOK. 

Les marchands isma^lites vendirent Joseph k 
un officier da roi Pharaon, nomm^ Putiphar. 
Joseph obtmt bieiit6t Tamiti^ et la confiance de 
son nouvean maitre ; mais, victime d'une accu- 
sation calomnieuae, il fat jet^ daiis an cachot. 
Cependant Dieu ne Tabandonna pas, car Joseph 
troava dans son malheur la cause de son ^l^vation 
et de sa grandeur. Deux officiers du roi, le grand 
^chanson et le grand panetier, ^taient en prison 
avec Joseph. lis eurent chacun un souge ; mais 
personne ne pouvait les expliquer. Joseph leur 
dit : '* Eacontez-moi yos songes, je pourrai peut- 
6tre les expliquer.'* 



XXXni.— JOSEPH EN PBISON. (Suite.) 

Le grand ^chanson dit : '< J'ai t^y6 que j'^tais 
devant une vigne, et que trois bourgeons, qui 
grossissaientvisiblement, se changeaient en fleurs, 
puis en £ruits. J'exprimais le jus des raisins et 
je le versais dans la coupe de Pharaon.'* Joseph 
lui dit : 7 Yotre songe signifie que dans trois jours 
le roi d'Egypte vous rendra la liberty, et je vous 
prie de ne pas m'oublier quand vous serez libre." 
Le grand panetier dit : '* J'ai rSve que je portais 
trois corbeilles pleines de gdteaux sur ma tete, et 
qu'une grande quantity d'oiseaux venaient les 
manger.'* Joseph lui dit : ** Votre songe signifie 
que Yous serez d^capit^ dans trois jours, et que 
les oiseaux mangeront votre chair." Les pr^- 
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dictions de Joseph forent r^ftlis^ef ^ mais le grand 
Chanson oublia la promesse qu*il avait faite ik 
Joseph, et oelui-oi resta en prison. 



QUESTIONNAIRE (XXIX— ZXXIII.) 

Combien de fils Jacob eut-il? — ^Pourquoi forent-ils 
appel^s les douze patriarches ? — Quels ^talent les deux 
plas jeunes? — ^Pourquoi Jacob les pr6f6rait-il ?— Quels 
songes Joseph raconta-t-il k ses fibres? — Comment fut-il 
tram par ses frdres ? — Par qui et & qui Joseph fut-il 
v(mdnr— Oti fnt-il emmen^ ?•— Que firent les frdres de 
Joseph aprds Tavoir vendu? — Qui acheta Joseph en 
l^gypte ?~Conservart-il longtemps I'amiti^ de son nou- 
veau maitre? — Quels hommes etaient en prison avec 
Joseph? — Quels songes eurent-ils? — Comment Joseph 
les expliqua-t-il ? — ^Les predictions de Joseph furent- 
elles realis^es ? 



XXHT.— SONGE DE PHARAOIf. 

Joseph resta encore denx ann^es en prison. A 
la fin de ces deux ann^es, Pharaon lui-mdme eut 
un songe. II vit d'abotd sept vaches grasses sortir 
d*une rividre et paitre dans un pr^. Elles lurent 
suivies par sept vaches maigres qui d^vor^rent les 
premieres. Ensuite il vit sept 6pi8 magnifiques 
qui furent d^vor^s par sept ^pis maigres. Le 
matin suivant, Pharaon envoya chercher tons 
les devins et tous les magiciens de rj^gypte, 
mais aucun d*eux ne put dire oe que ces songes 
signifiaient. Le grand ^chanson, songeant alors 
^ Joseph, dit k Pharaon : " Quand le grand 
panetier et moi, nous ^tions en prison, nous ei^mes 
chacun un rdve, et un jeune H^breu, qui ^tait aveo 
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nous dans la prison, dit an grand panetier qne son 
rSve signifiait qu'il eerait pendn, et k moi, que 
mon rSve signifiait qne je serais mis en liberty an 
bout de trois jours ; et oes predictions ont 6i6 
r^alis^es." Pharaon ordonna qu'on lui amenftt 
Joseph sur-le-champ. 



XXIV.-JOSBPH DEVANT PHARAOK. 

Pbaraon raconta alors son rdve k Joseph, qui 
lui dit : '* Ge rSve est nne indication claire des 
intentions du Seigneur. Les sept vaohes grasses 
et les sept 6pis magnifiques signifient sept bonnes 
ann^es. Les sept vaches maigres et les sept ^pis 
maigres signifient sept mauyaises ann^es. Le 
Seigneur daigne montrer k Pharaon que pendant 
sept ann^es les r^coltes seront abondantes dans 
toute r^^gypte, mais que ces sept ann^es de fer- 
tility seront suivies par sept ann^es de famine. 
C'est alors le devoir de Pharaon de choisir un 
homme sage et habile, et de donner k cet homme 
Tadministration des l^tats. II sera aussi n^cessaire 
de nommer des officiers dans toutes les parties 
du royaume, et de les charger de ramasser le 
superflu, et de le mettre dans des greniers avant 
la yenue des sept ann^es de disette/* 



XXXYI.— TBIOHPIE DE JOSEPH. 

Pharaon, qui accepta tons les conseils de Joseph, 
lui donna le gouvemement de toute T^gypte. H 
6ta son anneau et le mit an doigt de Joseph; il 
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mit ansBi one chaine d'or autonr de son con et 
rhabilla somptuensement. Ensuite il loi donna 
nn de ses propres chars, et ordonna k tout le 
monde de n^ohir le genou devant Ini. *< Yons 
serez, apris moi» dit*il k Joseph, le premier de 
mon royaome, et je yons donne Tautorit^ sor tons 
mes sujets.*' Pharaon cbangea aussi le nom de 
Joseph, et loi donna un nom ^gyptien qui signifie 
** Sauveor du monde." Joseph avait alors 
trente ans. 



XXXTH.— JACOB EKTOIE SES EJfFMTS M 

Les sept ann^es d'abondance arriy^rent selon 
la prediction de Joseph. D*immenses greniers 
farent construits, et Joseph put mettre en r^serye 
nne ^norme quantity de blS. Au bout des sept 
ann^es la disette arriya. Les habitants de TiJ^gypte, 
presses par la famine, furent tous re9us ayec bont4 
par Joseph qui leur yendait da ble. La famine 
Stait dans tous les pays. Jacob, ayant appris que 
les greniers de Tl^gypte ^taient pleins, resolut 
d'enyoyer ses fils acheter du bl6 dans le royaume 
de Pharaon. Cependant Jacob ne youlut pas en- 
yoyer Benjamin ayec ses fr^res; car il craignait 
nn nouyeau malheur. 

QUESHONNiUtE (XXHY— XXXYH.) 

Qnand Joseph sortit-il de prison ? — Racontez le songe 
de Pharaon. — Comment Joseph expliqua-t-il ce songe? 
— Quels conseils donna-l-ilauroi? — Pharaon accepta-t-il 
les conseils de Joseph? — De quels honneurs le roi re- 
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v6tit-il Joseph? — Quel ordre donna-t-il h sonpeuplet 
— Quel nom donna-t-il h Joseph ?— Quel kge avail Joseph ? 
— Le rfive de Pharaon ftit-il r^alis^ ?— Oii Joseph mil-il 
le hI6 en reserve ?— Pourquoi Jacob envoya-t-il ses fils 
en ^gyple ? — Pourquoi ne voulut-il pas envoyer Ben- 
iamin? 

XXXYin.- JOSEPH BJICOMAIT SES PEJIEES. 

~ Quand les fils de Jacob forent arrives en 
l&gypte, ils all^rent se prostemer devant le 
miuistre de Pharaon, sans toutefois reconnaitre 
leur frSre Joseph. Oelui-oi, cependant, les re- 
oonnut immediatement. Ils les re9ut tr^s froide- 
ment et feignit mSme de les prendre poiir des 
espions. ** D*oi!^ venez-vons ? leur dit-il. Queiies 
sont vos intentions ? " Us r^pondirent qu*ils 
appartenaient au pays de Chanaan, et qu'ils 
^talent venus en ^gypte pour acheter du bl^! 
" Vous me trompez, leur dit Joseph, vous dtes 
des espions, et vous dtes venus pour examiner 
le pays.'* lis voulurent le d^tromper. " Nous 
6tions douze frSres, dirent-ils, le plus jeune 
est rest^ avec notre p^re, et Tautre est mort.*' 
Gependant Joseph les envoya en prison pendant 
trois jours. 



XXXIX.— JOSEPH EITYOIE CHERCHER 

BEHJAHHr. 

A la fin de ces trois jours, Joseph dit k ses 
fir^res : '' Si vous §tes vraiment ceque vous dites, 
et si vos intentions sont bonnes, j'exige que vous 
alliez chercher votre jeune fr^re, et qu*un de vous 
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dix reste ioi en 6tage, pendant votre absence." 
Alors Joseph retint Simeon et renyoya les autres, 
apr^s leur avoir accord^ le bl^ qa*ils demandaient. 
Quand ceux-ci farent arrives ohez leur pdre, its 
lui racontdrent comment le ministre de Pharaon 
les avait trait^s. Mais le vieillard refasa de 
laisser partir Benjamin, disant qu'il mourrait 
de douleur si on noaveau malheur lui enlevait 
son cber fils. ** Joseph n*est plus, leur dit-il, 
Simeon est en prison, et maintenant vous voulez 
emmener Benjamin/' 

XL.— BENJAMIN TIENT EN EGTPTE. 

Oependant la famine croissait tous les jours, et 
Jacob dit k ses fils : " Betoumez en ^gypte et 
achetez encore quelques provisions." Mais ceux- 
ci r^pondirent k leur p^re qu*ils n'oseraient pas 
se repr^senter devant le ministre du roi sans 
Benjamin. Juda ayant promis de veiller sur son 
jeime fr^re, Jacob c^da eniin. H leur donna le 
conseil de prendre des fruits de la terre de 
Chanaan, et de les presenter au ministre, afin 
d*obtenir ses bonnes graces. Quand Joseph vit 
que ses fr^res arrivaient, et que Benjamin ^tait 
avec eux, il dit k son intendant : '* Menez oes 
hommes dans ma maison, et preparez un repas, 
car ils dineront avec moi k midi.'' 



HI.— BENJAMIN TIENT EN ]6QTPTE. (Suite.) 

L*intendant ex6cuta les ordres de son maitre : 
il amena les fr^res de Joseph dans la maison et 
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lenr donna de Teau ponr leurs pieds, selon la 
oontume orientale. Joseph entra bient6t dans la 
salle oii ses frSres ^talent r^iinis, re9ut d'eux 

J[aelqu6s presents, et demanda des nouvelles de 
eur p^e. Us Ini r^pondirent que la sant^ de 
Jacob ^tait bonne. Gette nouvelle et la vne de 
son jeune fr^re ^morent teUement Joseph qu*3 
quitta la salle pour aller pleurer plus librement. 
Apr^s le repas, Joseph ordonna k son intendant 
de remplir les sacs de ses fr^res comme la premiere 
fois, puis de mettnre sa coupe d'argent dans le sac 
de Benjamin. Quand cela fut fait, il renvoya ses 
frdres. 

QUESTIONNAIRE (XXXYm— XU.) 

One firent les fibres de Joseph qoand ils fdrent arrives 
en l^^te ?— Comment Joseph les re^ut-il ? — Que leur 
dit-il?— Pour qui feignit-ii de les prendre ?— Quelle 
explication de leur voyage donn6rent-ils ? — Que fit Joseph 
apr6s rexplication ? — Qu'exigea-t-il ? — Quel fut le fr^re 
uii'il retini en 6tage ?— -Que nrent les fils de Jacob, quand 
ils fdrent rentr^s dans le pays de Chanaan ?--Jacob 
laissa-t-il gartir Benjamin? — Que dit-il k ses fils? — 
Qu'arrivart-il ensuite ? — Quelle promesse Juda fit-il k son 

gftre ? — Jacob cMa-t-il ?— Quel conseil donna-t-il k ses 
Is ? — Que fit Joseph quand il apprit que Benjamin venait 
avec ses fr^res?— -Que fit I'intendant? — Joseph fut-il 6mu 
k la vue de Benjamin ? — Que fit-il?— Quel ordre donnar 
tril k son mtendant apr^s le repas ? 



lUL— D]6C0UTERTE DE lA COUPE DE JOSEPH. 

Quand les fr^res de Joseph furent sortis de la 
ville, rintendant, qui les suivait, les rattrapa et 
leur dit : ''Pourquoi rendez-vous le mal pour le 
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bien ? pourquoi avez-vous pris la conpe de xnon 
maitre ?" lis r^pondirent qu'ils 6taient incapables 
de commettre un pareil crime. *' Yisitez nos saes, 
dirent-ils, et gardez prisozmier oelui dont la sao 
oontiendra la coupe de voire maike/' Les ashca 
fiirent ouyerts et la coupe fut trouv^e dans le sac 
de Benjamin. Les fils de Jacob, ne pouyant nier 
un crime qui paraissait manifesto, retoum^rent k 
la yille, et se jet^rent aux pieds de Joseph. 



XLni. -JOSEPH FAEDONNE 1 SES FBliKES. 

** Benjamin, dit Juda k son frdre, est le fils 
cb^ri de notre vieux pdre : si nous revenons sans 
lui, notre p^re mourra; exaucez notre pri^re, 
laissez partir cet enfant, et je serai esclave a sa 
place.'* L*dmotion de Joseph ^tait si forte qu'il 
ordonna k toutes les personnes ^trang^res de 
sortir. Alors il dit ^ ses fr&res : <* Je suis Joseph, 
votre fr^re, que vous avez vendu ; mais ne soyez 
pas tristes, car Dieu m'a envoy^ en ifegypte pour 
sauver le peuple de la famine. Eetournez chez 
notre p^re ; portez-lui cette heureuse nouvelle, et 
dites-lui de venir demeurer prSs de moi, car nous 
aurons encore cinq ann^es de disette.*' 

XLIV.— JACOB PART POUR I/ifi&TPTE. 

Quand Jacob apprit que son cher fils Joseph 
^tait vivant, ii s*6cria : ** Je veux partir, je veux voir 
Joseph avant de mourir." Le patriarche quitta 
le pays de Ghanaan pour se rendre en !^gypte, 
avec sa famiLLe, ses troupeaux et tous ses 



^A 
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biens. Ansaitdt que Joseph aper^ut son pdre, il 
oourat & ltd et Tembrassa en versant des larmes. 
Jacob dit h> son fils : " Maintenant je puis moorir, 

Snisque j*ai vn ton visage et que tu es vivant.** 
oseph conduisit Jacob i, Pharaon qui donna an 
vieui patriarche laterre de Gessen. Jacob v^cut \ 
paisiblement en ^gypte ju8qu'& sa mort. II 
mourut & r&ge de cent quarante-sept ans. Joseph, 
apr^s avoir gouvem6 T^gypte pendant quatre- 
vingts ans avec une grande sagesse, mourut 4 
r^ge de cent dix ans. 



QUESTIONNAIRE (XUI— XUY.) 

De quoi Tinfendant accnsa-t-il lesfrdres de Joseph? 
One repondirent ceax-ci ? — Oil fut trouv6e la coupe ?— 
Qu'arriva-t-il aprts celle d^cooverte ?— Quelle pri^re 
Juda adressa-t>il k Joseph ? — Pourquoi Joseph ordonna:- 
t-il aux personnes ^tran^^res de sortir de la saile ? — Qua 
dit-il alors k ses frdres?— Jacob fut-il henreox d'apn 
prendre oue Joseph 6tait vivant ?— Que fit-ii ?— Que dit-il 
a Joseph? — Pharaon lui donna-t-il de la terre? — ^A quel 
&ge mourut-il ?— A quel ^ge mourut Joseph ?— Comment 
et combien de temps gouverna t-ii I'^gypte ? 
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SECOND PART 



L-MOISE SiUY£ DES ElUZ. 

En Tan 1571 avant J^sas-Cbrist les descendants 
d*Israel s'6taient teliement multiplies que le 
nouveau roi d']&gypte, qui n*ayait point connn 
Joseph, r^solut d'exterminer la race h^bruque. 
II doiina Tordre k tons les H^breux de noyer dans 
le Nil leurs enfiants m&les. II y avait k cette 
epoque une femme de la tribu de L^vi qui osa 
d^sob^ir k Tordre de Pbaraon. Elle cacba son 
enfant, au lieu de le noyer, et, quand elle vit 
qu'elle ne pouvait plus tenir la chose secrete, elle 
mit son petit gar9on dans un berceau de joncs, et 
le confia aux eaux de la riviere. Miriam, soeur 
de Teufant, se cacha dans les xoseaux pour voir 
oe qui arhverait. 



n.-HOISE SkJnt BES EAUX. (Snlte.) 

La fille de Pharaon, accompagn^e de ses ser- 
vantes, vint se bai«:ner dans la riviere, et, voyant 
le berceau dans les roseaux, elle envoya une de 
ses servantes le cbercher. Quand on Touvrit, le 
jeune enfant pleurait, et la princesse fut touch^e 
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par Bee oris et ses larmes. Miriam, qtii avait 
tout observe do sa cachette, 8*aYan9a vers la 
princesse, et ofiGrit imm^diatement da trouver pour 
{'enfant une nourrice chez les H^breux. La fille 
de Pharaon acoepta Toffre, et Miriam courut 
oberoher sa m^re. L*enfant fat rendu k la pauvre 
femme qui le nourrit pendant quelque temps. 
Plus tard la princesse I'adopta et lui donna le nom 
de Moise, qui signifie *^ Hxi des eaux/' 



IIL-IiE BUISSOBT ARDBITT. 

Moise, t&tnoin des sou&ances que les Israelites 
enduraient en il^gypte, ne voulut pas demeurer 
plus longtemps aveo leurs pers^cuteurs, et il quitta 
le palais du roi oii il avait ^t^ ^ley^ par les soins 
de la fille de Pbaraon. II arriva qu'un jour Moise 
tua un il^gyptien qui frappait un H^breu devant 
ses yeux ; mais, redoutant la vengeance du roi 
qui apprit r^v^ement, il se sauva. H trouva un 
asile cbez J^tbro, pr^tre du pays de Madian, qui 
lui donna sa fille S^pbora en mariage. Moise 
v^cut quarante ans dans la retraite. Un jour 
qu*il gardait dans un cbamp les troupeaux de son 
beau-pdre, Dieu lui apparut au milieu d'un buisson 
ardent, et lui dit qu*il d^livrerait les Israelites des 
mains de leurs oppresseurs, et que lui, Moise, se- 
rait rinstrument de cette d^livrance. Moise re- 
vint en ^gypte et se pr^senta devant le roi pour 
lui demander la liberty du peuple d'lsraSl ; mais 
Pbaraon refusa d'acc^der k sa demande, en r^- 
pondant: '' Je ne connais pas votre Seigneur, et 
je ne laisserai pas partir le peuple d'lsra^." 
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IV.-LBS PLATES DT^GTPTE. 

Dien, voyant que Pharaon ne voulait pae cMer 
aux pri^res du peuple h^breti, envoya en ^gypte 
diverses plaies. D'abord les eaux furent ohang^es 
en sang, et tous les poissons p^rirent. Ensuiie 
Aaron, &Sre de Moise, 6tendit les mains, et 
Til^gypte fat couverte de grenouilles. Pharaon 
demanda grftce, et Dieu Ini pardonna; mais 
aussitdt le coeor du loi se rendurcit de nonveau, 
et 11 ne voulut point laisser partir les H^breux. 
Alors Dieu dit k Moise : *< Frappe la poussiere 
pour la changer en poux et en inseotes piquants 
de toutes sortes." Puis vint la peste, qui tua 
tous les bestiaux des ^gyptiens, mais qui ne fit 
aucun mal k ceux des H^breux ; puis des ulcdres 
et des pustules qui couvrirent le corps de tous les 
Bujets de Pharaon. Le coeur du roi ^tait toujours 
endurd. Alors le tonnerre ^clata partout, et la 
grSle d^vasta tout le pays, except^ la terre de 
Oessen, oii ^taient les enfants dlsrael. 



T.— LES PLATES D*]SGTPTE. (Suite.) 

La huifcidme plaie fut terrible : un vent de fen 
enflamma Tatmosph^re, et I'air fat rempli de sau- 
terelles qui d^vordrent tout ce que la grdle avait 
^pargn6. Enfin les tdndbres couvrirent TJ^gypte 
pendant trois jours, et, malgr6 tout cela, le coeur 
de Pharaon 6tait toujours enduroi. Alors Dieu 
ordonna aux Israelites de marquer leurs portea 
aveo le sang de Tagneau pascal, et il envoya un 
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ange exierminatenr frapper toutes les maisons qui 
n*6taient pas marquees. Tous les premiers-n^a 
des ^gyptiens, Tenfant royal comme I'enfant da 
dernier esclave, fiirent extermin^s. Alors Pharaon, 
cedant aux ordres du Seigneur, laissa partir lea 
Israelites, avec leurs femmes, leors enfants ei 
leurs troupeaux. 



QUESTIONNAIRE (I— Y.) 

Quel ordre le nouvean roi d'iSsypte donna-t-il ? — One 
fit nne femme de la tribu de L6vi ? — Od Miriam se cachar- 
t-el!e? — Porqiioi la fille de Pharaonvint-elleklanvi6re? 
—Cue fit la princesse ? — Quelle oflfre fit Miriam ? — Que fit 
la m6re du jeune enfant ?- Quel nom I'enfant reQut-il ? — 
Que signifie ce nom? — ^Pourquoi Minse quitta-tril lo 
palais ? — Pourquoi taa-t-il un ^gypiien? — OA se sauva- 
i-il? — Qui lui donna an asile? — Racontez rapparition . 
dans le buisson ardent. — Qaelles furent les plaies 
d*^?ypte ? — Pourquoi Dieu envoya-t-il tanl de plaies ? — 
Quel ordre les Israelites re^urent-ils du Sei^eur? — Que 
fit range exterminatenr ? — ^Pharaon c^da-t-il enfin? 



YL-PASSAGE DE lA MER ROUGK 

Quand on vint dire k Pharaon que les enfants 
d'Israel ^taient partis, il se repentit de les avoir 
laisses partir. II r^nnit k la hslte ses chariots et 
ses soldats, parti^ ^1 a poursuite des Hebreux, et 
les atteignit sur let bcids de la mer Rouge. Les 
fagitifs trembl^rent k ia vue de Tarm^e ^gyptienne, 
et firent des reprocbes k Moise ; mais celui-ci leur 
r^poudit: ''Le Seigneur oombattra pour vous. 
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Begardez oes l^gyptiens, c'est la demi^re fois qae 
vous les yerrez." La colonne de nu^e, qtii les 
avait pr6c^d6s, alia se placer entre eux et les 
^^gypidens, empdchant ainsi ceux-ci de voir le 
mouyement des H^brenx. Alors Moise 6tendit la 
main sur la mer qui s'ouyrit imm^diatement ; les 
eaux form^rent une mxiraille k droite et k gauohe, 
et les H^breux pass^rent sains et saufs. Dieu 
ordonna ensuite k Moise d'^tendre une seconde 
fois la main sur la mer, et aussitdt les eaux, se 
r^unissant, engloutirent Pharaon et son arm^e. 



yn.-IiES ISRAELITES DMS IE DfiSERT. 

Apr^s le passage de la mer Eouge, les enfants 
d'Israel commencdrent bient6t k regretter la bonne 
nourriture qu'ils ayaient en l^gypte. lis firent 
des plaintes contre Moise qui, disaient-ils, les 
ayait emmen^s dans le desert oii ils mourraient de 
faim. Alors le Seigneur lenr promit de la yiande 
et du pain, et, en eSet, dans la soiree, une bande 
de cailles s'abattit dans le camp des Israelites, et 
le lendemain matin, ils d^ouyrirent aussi sur la 
terre une esp^ce de ros^e blanche qui ressemblait 
k des grains de giyre, et qu'ils appelSrent la mamie. 
Moise leur dit: **Voici le pain que Dieu yous 
donne, et cbacun de yous ramassera tons les 
matins la quantity qui lui est n^cessaire pour sa 
subsistance. Le sixiSme jour yous en ramasserez 
une double quantity, afin de pouyoir sanctifier le 
jour du Seigneur." 
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Tin,— LES H^BJETTX MTJEMUEENT COBTTEE 

mm. 

Les Israelites continu&rent k marcher dans le 
desert. Quand ils fiirent arrives dans nn lien 
appeie Eaphidin, ils n'y trouv^rent point d'eau. 
iUors ils onblidrent tons les bienfEbits dn Seignenr, 
et ils mnrmnr^rent encore contre Moise, en disant : 
" Ponrquoi nous avez-vous tir^s de Tiifegypte ?'• 
Gependant Dieu dit k Moise : '' Prends aveo toi les 
anciens d'Israel, ainsi que la verge avec laquelle 
ta as frapp^ le Nil ponr changer ses eaux en sang, 
et va an rocher d'Oreb ; Ik je montrerai ma puis- 
sance et je donnerai de Tean k tout ce grand 
peuple.'' Quelque temps apr^s, lorsque le peuple 
etait k CadSs, oi la soeur de Moise mourut et fut 
ensevelie, Teau manqua encore, et les murmures 
des enfants d'Israel recommenc^rent. Moise et 
Aaron ailment dans le tabernacle se prostemer 
devant Dieu qui leur dit: ''Prenez la verge et 
rassemblez le peuple; vous parlerez au roc devant 
leurs yeux, et il vous donnera de Teau pour votre 
peuple et pour ses bestiaux." Moise frappa le 
roc deux fois, et Teau sortit abondamment ; mais 
Dieu dit k Moise : '* Parce que tu as £rapp6 le roc 
deux fois, et que tu n'as pas cru k ma parole, tu 
n'entreras pas dans laterre promise avec lesen&nts 
d'Israel/* 

QUESnONN AIRE (YI— Tin.) 

Que fit Pharaoii apr^s avoir r^uni ses chariots et ses 
•oldats?—Oii atteignit-il les H6breux?— Que dit Moise 
aux H^breux ?— Oii alia la colonne de nu6e? — Pourquoi 
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ne resta-t-elle pas oA eile ^tait ?— Que fit Moise ?-^xpli- 
quez comment lesenfants dlsra^l passdrent la mer Rouge 
— ^u'arriva-t-il k Pharaon et kson arm^e ? — Les Israelites 
regrett^rent-ils T^gypte ? — Pourquoi se plaienaient-ils ? — 
Quelle promesse le Seigneur leur fit-il Y — Oil s'abattirent 
les cailles ? — Donnez une description de lamanne. — Pour- 
auoi les H^breux reQurent-ils I'ordi'e de ramasser une 
double quantity de manne le sixi^me jour ? — Pourquoi 
commenc^rent-ils k murmurer k Raphidin? — Que fit 
Moise ?— (M la soeur de Moise fut-elle ensevelie ?— -Qu'ar- 
riva-t-il k Cad6s? — Que firent Moise et Aaron?— Que 
leur dit Dieu? — ^Pourquoi le Seigneur dit-il k Moise 
qu'il n'entrerait pas dans la terre promise? 



IX.— LE MOUT SUTAt 

Trois mois aprds la d^liyrance du people 
isra^lite, Dieu appela Moise et lui dit: "Dis 
aux Israelites que je les ai tir^s d'l^gypte, et que 
s'ils sont r^solus de m'etre fiddles et d'ob^ir k me& 
commandements, lis deyiendront mon peuple de 
ohoix, une nation sainte." Moise vint r^p^ter 
aux anciens d'Israel ce que le Seigneur lui avait 
dit. Us r^pondirent qu'ils feraient ce que Dieu 
leur ordonnerait. Quand ce saint homme eut rap- 
ports k Dieu la rSponse des anciens d'Israel, Dieu 
lui dit : *' Ayertis-les de se tenir pr^ts dans trois^ 
jourSy et je leur parlerai du sommet du mont 
Sinai. Place des bomes au pied de cette mon- 
tagne, et defends au peuple de les dSpasser, autre- 
ment ils seront aussitdt frappSs de la mort." Le 
troisicme jour, en effet, le tonnerre gronda de 
toutes parts, les Eclairs brillerent, une nn^e 
^paisse couvrit la montagne, et la voix de Dieu». 
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qui fat entendne distinctement, donna les com* 
mandements. Tons les Israelites entendirent le 
tonnerre et les trompettes, et, saisis de firayeur, 
ils dirent k Moise: "Parlez-nous vous-mtoe, 
mais pas le Seignenr, car nous craignons de 



mounr." 



I.— LE VEAU D'OE. 

Gomme Dieu savait que le peuple d*Israel crai- 
gnait d*entendre sa voix, il garda Moise quarante 
jours et quarante nuits sur la moutagne pour lui 
expliquer sa loi. Cependant le peuple, voyant 
que Moise ne revenait pas, oublia bientdt les pro- 
messes qu*il avait faites au Seigneur, et demanda 
k Aaron de lui faire un Dieu. Celui-ci fut forc6 
de c6der k leurs d^sirs, et il leur fit un veau d*or. 
Quand Moise descendit de la montagne, il entendit 
un grand bruit. H aper9ut alors le veau d*or, 
autour duquel le peuple dansait. Dans sa colore, 
il jeta k terre les Tables saintes qui farent bris^es. 
II prit ensuite le veau d'or, le br&a, et le r^duisit 
en poudre. Apr^s avoir t^moign^ son m^contente- 
naent k Aaron, il demanda aux Israelites quels 
^taient ceux qui voulaient appartenir k Dieu. Tous 
les hommes de la tribu de L^vi r^pondirent k son 
appel. Moise leur ordonna de punir les idoltoes, 
et ce jour-1^, p^rirent trois mille hommes de la 
main des L^vites. 

XI.— MORT LE MOISE. 

Dieu voulut que Moise, avant sa mort, vain- 
quit les Madianites. II choisit mille hommes des 
plus conrageux dans chaque tribu, et les plaga 
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sons les otdres de Phin^e, fils d'El^azar. Ges 
donze miUe hommes d6£irent complStement les 
Madianites et leiirs princes ; ils tuSrent Balaam 
et amendrent dans le camp les femmes et les trou- 
peaux des Madianites ; mais Moise leur ordonna 
de tuer aussi les femmes. Les jeunes filles seules 
fiirent ^pargn6es. EnJ&n Moise alia snr la mon- 
tagne de N^bo. Diea ltd montra la terre de 
Chanaan, et lui dit : ** VoilSi la terre que j'ai pro- 
mise k Abraham, k Isaac, k Jacob, et k leurs des- 
cendants. Tu Tas vue, mais tu n'y entreras 
point." Moise mourut snr la montagne k I'dge 
de cent vingt ans, et jamais on n'a pu d^convrir 
ni son corps ni son s^polcre. Les enfants d'lsrael 
pleur^rent le saint homme pendant trente jours 
et ob^irent k Jpsu6 auquel le Seigneur avait 
donn^ la sagesse. Mais il n'y eut jamais de pro- 
phdte au monde 6gal k Moise. 

Xn.— PASSAGE LU JOURDADr. 

Apr^s la mort de Moise, Josu^ fat reoomm 
oomme son successeur, et ce fut lui qui conduisit 
les Israelites dans la terre promise. Pour y ar- 
river il fallait d'abord traverser le Jourdain, dont 
les eaux, k cette 6poque de Tannic, 6taient largea 
et profondes. Josu^, ayant re9U ses instructions 
de Dieu, pla9a en avant les pr^tres qui porta ient 
Tarche du Seigneur, et leur ordonna de s'arr^ter, 
aussit6t que leurs pieds toucheraient Teau du 
fleuve. G'est dans cet ordre que les Israelites ar- 
riy^rent sur les bords du Jourdain. D^s que les 
prStres eurent mis le pied dans le fleuve, le oourant 
snperieur s'arrSta en formant une muraille« et lea 
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eanx, qui ^taient au-dessons, s'^nlirent vera la 
xnerMorte. Lesenfemts d'iBraelpnrent aincd traver- 
ser le Jourdain, comme autrefois ils avaient traverse 
la mer Bonge. Quand ils eurent atteint Tautre 
rive, ils dressdrent leurs tentes dans les plainesde 
Jdrioho. 

XnL-PMSE DE JEBICHO. 

Bientdt apr^s le passage da Jourdain, le Seigneur 
annon9a & Josu6 qu'il lid aocorderait la victoire 
sur le roi de Jericho, et que les enfiants d'Israel 
deviendraient possessenrs de la ville. Gette ville 
de J^rioho avait de hautes et fortes murailles, et 
les habitants, comptant snr la solidity de leurs 
remparts, crurent qu'ils pouvaient braver le peuple 
choisi de Dieu. Pendant six jours cons^cutifs, 
les soldats isra^lites, suivis par sept prdtres qui 
sonnaient de la trompette, et ensuite par Tarche 
du Seigneur, firent tons les jours le tour de la 
ville, par Tordre de Dieu. Le septi^me jour, au 
lever du soleil, ils se placSrent dans le m^me ordre 
que les autres jours, et firent sept fois le tour de 
la ville. Quand cela fut accompli, les pretres 
sonn^rent de la trompette et Josu^ dit au peuple 
d'Israel : ** Poussez un cri, car le Seigneur vous 
a donn^ oette cit^." Son ordre fut ex^cut^, et les 
murailles, qui paraissaient imprenables, s'^crou- 
ISrent imm^diatement. Alors les Isra^tes en- 
tr^rent dans la ville et la saccag^rent. 

QUEsnoNiTAiRE (ix— xni.) 

Quel message Dieu envoya-t-il au peuple dlsrafel par 
Moise ?--Quelle r6ponse re^ut-il?-M}uel ordre donna- 
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l-il ensnite k Moue ? — Qa'arriva-Ml le troisi^me 
jour? — Racontes la 8Cdne sor le mont Sinai. — Lea 
Israelites furent-ils ef&ay6s? — Que dirent-ils k Moise? 
--<)ombien de temps Moise resta-t-il sur la montagne? 
— Que fit le peuple pendant son absence ? — Que 
fit Moise quana il vit le veau d'or? — Que firent les 
Lt^vites ? — Combien d'hommes Moise envoya-t-il contre 
les Madianites ? — ^Par (]ai 6taient-ils commandos ? — Que 
dit Dieu k Moise en lui montrant la teiTe promise? — A 
quel age mourut Moise ? — OA fut-il enseveh ? — Combien 
de jours sa mort fut-elle pleurae ? — Qui fut le successeur 
de Moise? — Racontez le passage du Jourdain. — Que firent 
les Israelites apr6s avoir atteint Tautre rive ? — Pourquoi 
les habitants de Jericho bravaient-ils les soldats dlsrael? 
— Que firent ceux-ci jpendant six jours ? — Que firent-ils 
le septieme jour ?-— Que fii'ent-ils quand ils furent dans 
rint6rieur de la ville ? 



XIT.— DEFAITE DBS ISBAEUTES. 

Apr^s la prise de Jericho, les Israelites 
assiegerent Hal ; mais, k la premiere rencontre, 
lis fui'ent defaits : Hai ne paraissait pas une ville 
considerable, et Josue avait euvoye seulemeut 
trois mille hommes pour la prendre. A la nouvelle 
de cette defaite, Josue dechira ses vetements, alia 
se prostemer devant I'arche du Seigneur, et de- 
manda k Dieu quelle etait la cause du desastre. 
Dieu lui repondHt: '^Le peuple d'Israel a peche. 
J'avais donne I'ordre de ne rien derober k Jericho, 
et Ton a desobei k cet ordre. Pour obtenir de 
nouveau ma protection, il fiaut que le coupable 
Boit puni." Le peuple fut alors assemble, et le 
sort designa successivement comme coupable, la 
tribu de Juda, la famille de Zare et Achan. Gelui- 
ci avoua qu'il etait coupable, que la tentation avait 
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^t^ trop forte poor lui, et qu'on trouveiait les ob- 
jets pr^cieux qa*il avait volls enfoais soub sa teute» 
H fat condanm6 et lapid^. La mort 'd'Achan 
apaisa la colore du Seigneur, et lee troapeB d'lsrael 
prirent la ville d'Hai. 



Xr.— Li TEME PBOmSE. 

Les rois et les peuples de Ghanaan, alarm^s des 
Tictoires des Isra^liteB, formSrent une ligue pour 
les attaqner ; mais ils fiirent d^faits. Dieu com- 
battit avec Josn^, car, pendant la bataille, nne 
grdle de piurres tomba, et tua nn grand nombre 
d'ennemis. Gependant le jour 6tait pr^s de finir, 
et Josu^ criiignait de ne pas ponvoii* d^faire com- 
pl^tement Tennemi. Alors il invoqua le Seigneur, 
et s'^cria devant Tarm^e isra^lite: '* Soleil, arrete- 
toi." Le soleil ob^it k sa voix, et s'arr^a jusqu'^ 
ce que le peuple d'lsra^l eiit extermin^ ses ennemis. 
Josu^ poursuivit sa marche victoriouse, et, dans 
Tespace de six ans, il extermina trente-et-un rois. 
Quand tous les ennemis furent vaincus, les Israe- 
lites entr^rent dans la terre promise, et Josu^ fit 
le partage du territoire enixe les tribus avec une 
religieuse ^quit6. Puis il assembla tous les 
Israelites & Sichem, et leur rappela tous les bien- 
fioits qu'ils avaient re9us du Seigneur, enfin il les 
conjura d'observor toujours fid^lement sa loi. 
Josu^ mourut k T&ge de cent dix ans. 
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IVL— DlfeBOM. 

LeB Israelites oublidreut bientot Josu^ et ses 
recommandations : ils retomb^ent dans Tidold- 
trie, et de Tidolatrie dans la servitude. Alors, 
opprim^s par leurs ennemis, ils song^rent au Dieu 
de leurs pdres, et le suppli^rent encore de lea 
d^livrer. Le Seigneur pardonna de nouveau k ce 
peuple ingrat, et lui envoya des lib^rateurs qui 
furent appel^s ''juges." Le quatriSme de ces 
juges fat une femme, sage et oourageuse, appel^e 
D^bora. Dans ce temps-1^, Jabin, roi de Ghanaan, 
d^clara la guerre aux Israelites, et envoya contra 
eux Sisara, le chef de ses troupes, avec une 
arm^e nombreuse et neuf cents chariots. D^bora 
ordonna k Barac de r^unir une arm^e de dix 
mille hommes pour aller combattre les Ghanaa- 
nites. Barac accepta le commandement k la 
condition que D^bora irait avec lui. D^bora,. 
ayant accede k sa demande, le g^n^ral se pla9a ^ 
la t^te de Tarmee Israelite. 



XVH-MOET DE SISARA. 

Les deux armies se rencontr^rent pr^s d'une 
riviere, et celle d'Israel remporta la victoire. Les 
soldats de Sisara, poursuivis par les Israelites, se 
dispersdrent dans toutes les directions. Sisara^ 
voyant qu'il etait vaincu, descendit de son chariot, 
et courut vers la plaine de Zaanaim oii il trouva 
un asile sous une tente, dans laquelle une femme, 
appeiee Jahel, I'invita k entrer. Gette femm& 
I'engagea k prendre du repos, et lui donna du lait 
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i, hoire, car il avait soif. Sisara, ^ptds^ de fatigae, 
86 ooucha et e'endormit bientdt. Lorsque Jaliel 
vit qu'il ^tait profond^ment endormi, eUe prit im 
grand clou et renfon9a dans la tdte de Disora. 
Elle se pla9a ensuite k la porte de sa tente, et 
qnand elle aper9iit Barac qui cherchait son 
ennemi, elle luidit : *' Entre, et je vais te montrer 
rhomme que tu cherches/' Barao entra, et vit, 
en effety le corps de son ennemi ^tendn mort sur 
le sol. 

imL— LA FHiLE DE JEPHTi 

Jepht^ fut ^lu chef d'Israel pour marcher centre 
les Ammonites. Quand il fat arriv^ en presence 
de Tarm^e ennemie, il fit le voeu, s'il obtenait la 
victoire, d'ofErir k Dieu en holocauste la premidre 
creature qui sortirait de sa maison et viendrait 
vers lui. II remporta une victoire complete ; 
mais sa joie fut bientdt chang^e en tristesse, 
quand il aper9ut sa fille unique qui venait vers lui, 
k la tSte de ses compagnes. Elles c^l^braient en 
dansant la victoire d'Israel. Le malheureux p^re 
d^chira ses vStements ; mais quand la jeune fille 
eat appris le voeu de son p^re, elle I'exhorta 
courageusement k Taccomplir. Elle lui demanda 
seulement deux mois pour aller pleurer son sort 
sur les montagnes. Au bout des deux mois la 
jeune fille revmt, et Jepht^ accomplit son voeu. 

QUESTIONNAIRE (HV—XVni.) 

Quelle ville fiit assi6g6e aprds J6richo? — ^Ponrqnoi 
Josu^ envoya-t-il seulement trois mille hommes ?--Qa6 
fit Josa6 en apprenant la d^iaite dlsra^l ?— Quelle fat 
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k canse de cette ddfaite ?-— Racontes k oonfetsiQa 
d'Achan. — Quel fiit son 8ort?--Qa'arriYa4-il ensnite ? — 
Dieu combattit-il avec Josa^ con^ lea rois de Chanaan ? 
— Qae fit Josa6 afin de pouvoir exterminer rennemi ?— 
Combien de rois extermina-t-il en six ans?— ^e fit 
Josa6 aprds son entree dans la terre promise ?^A. quel 
ftge mourut-il? — ^Les Israelites restdrent-ils fidMes k Dieu 
apr^s la mort de Josud ?— Qu'etaient les jnges ?— Qae fit 
Jabin?— Oil alia D^bora? — Que fit Sisara aprds sa 
d6faite ?— Oti trouvart-il asile ? — Quelle invitation re^ut- 
il de Jahel ?— Que fit Jahel quand Sisara fiit endormi? — 
Quel YOBU Jephte fit-il ?— Oil 6tait-il k ce moment-l^ ?— 
Que yit-il en rentrant chez lui? — Qui accompagnait sa 
fille? — Que faisait-elle avec ses compagnes ?--^uelle 
faveur demandart-elle k son p^re? — ^Le voeu fut41 
accompli? 

IIX.-SAMSON ET IE nON. 

Samson ^tait le fils de Manu^. Un ange avait 
dit k la femme de Manu^ : ** Tu auras un enfant ; 
le rasoir ne passera pas sur sa Ute ; il sera consacr^ 
k Dieu d^s sa naissance, et il d^livrera Israel de 
la main des Philistins.*' 

A dix-huit ans Samson 6tait le plus fort des 
hommes. Lorsqu'il allait un jour voir sa fiancee, 
il rencontra un Hon qui s'^lan9a sur lui, ^cumant 
de rage. Samson le saisit par la gueule, et le 
d^chira en pieces, comme si ce lion eiit 6t6 un 
chevreau. Quelque temps apr^s, lorsqu'il passait 
par le mSme endroit, il voulut voir le Hon qu*il 
avait tu^. II trouva dans la gueule de I'animal 
du miel que des abeiUes y avaient d^pos^. Alors 
il proposa T^nigme suivante aux jeimes gens qui 
vinrent k ses noces: <«La nourriture'est sortie 
de celui qui mangeait, et la douceur est sortie de 



44 BZBLE STOBIES. 

la force." Personne ne put deviner r^nigme. S& 
femme, oependant, en obtint Texplicatioii par la 
mse, et la donna aux jeunes gens, qui dirent k 
Samson : ** Eien n'est plus doux que le miel, rien 
n'est plus fort que le lion." 



XX.— LA MiCHOIEE If AM. 

Pour venger une injure qu*il avait re9ue des 
Philistins, Samson prit trois cents renards, les 
attacha par la queue, et les Idcha, charges de 
torches allum^es, k travers les bl6s, les vignes et 
les oliviers des Pbilistins, qui furent r^duits en 
cendres. Les Philistins, ayant appris que Samson 
6tait I'auteur de ce d^sastre, assemblSrent trois 
mille hommes, et demand^rent k la tribu de Juda 
de leur livrer Samson. Ceux-ci, eflfray^s par les 
menaces des Philistins, saisirent Samson, le 
garrott^rent avec deux grosses cordes, et le 
men^rent aux Philistins qui poussaient des oris de 
joie. Mais Samson rompit les cordes comme si 
elles eussent ^t^ un fil l^ger, et avec une m^choire 
d'dne qu'il ramassa, U tua mille Philistms. 
£puis^ de fatigue et mourant de soif, il demanda 
k Dieu de le secourir. Sa pri^re fat exauc^e : une 
des dents de la mdchoire fat chang^e en une source 
d'eau qui lui rendit ses forces. 



XXI.— LALILA. 

Un jour que Samson 6tait enferm^ dans ta ville 
de Gaza et qu'il allait dtre saisi par les Philistins, 
il s'avan9a vers les portes, les arracha avec leors 
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gonds et lenrs semires, et les emporta but sea 
^paules an sommet d'une montagne voisine. Les 
Philistins, voyant qu'ils ne poorraient jamais 
vainore un homme de cette force, envoy^rentleurs 
anciens k une femme, appel^e Dalila, k qui ils 
promirent ehactiii onze cents pieces d'argent, si 
elle d^coTiYiait le secret de la force de Samson. 
Celui-ci, pour se d^yrer des importunit^s de cette 
femme, lui r^pondit par des subterfuges, et la 
trompa ainsi plusieurs fois. Enfin, il lui avoua 
cependant que si ses cheveux ^taient coupes, il 
perdrait toute sa force. La perfide Dalila instruisit 
aussit6t les Philistins, et un esclave rasa la tSte de 
Samson pendant que celui-ci dormait. Ses yeux 
furent ensuite crev^s, et il fut condamn^ k tourner 
la meule dans une prison. 



XXn.-MORT DE SAMSON. 

Pendant que Samson faisait ce travail p^nible 
et honteux, ses cheveux commencerent k repousser, 
et sa force revint aussi. Les Philistins ^taient un 
jour assembles pour offrir un sacrifice en I'honneur 
de leur dieu Dagon. ** Notre dieu, disaient-ils, 
nous a d^livr^s de Samson, notre terrible ennemi. 
n ne pent plus nous faire de mal. Appelons Samson, 
faisons-le venir, afin qu*il nous amuse." Samson 
parut, aveugle, chancelant, et pria son guide de le 
conduire entre les colonnes qui soutenaient T^di- 
fice. hk il invoqua le Seigneur et le supplia de 
lui rendre sa premidre force, afin de se yenger de 
la cruaut6 de ses ennemis. Puis il saisit une 
colonne de la main droite, une autre de la main 
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gauche, et il leB secona de tontes ses foroes. 
L'Mifice s'^cronla, ensevelissant soua ses roines 
Samson et trois mille Philistins. 



QITESnONNAIRE (ZIX— XXII.) 

Qael 4tait le pdre de Samson ?— Qne dit Tanee h la 
mdre de Samson?— Quelle premiere preuve donna- 
t-il de sa force? — Quelle 6nigme proposa-t-il k ses 
noces ?— Quelle circonstance lui en avait aonnS rid6e ? — 
Comment T^nigme fat-elle expliqu^e ? — Comment Samson 
se vengea-t-il des Philistins ?— Que firent ceux-ci? — 
Que firent les hommes de la tribu de Juda ? — Comment 
Samson se d61ivra-t-il de ses ennemis ? — Que ramassa-t- 
U? — Combien de Philistins tuart-il ? — Comment put^l se 
d^salt^rer?— Que fit-il k Gaza?— Quelles offres les Phi- 
listins firent-ils h Dalila ? — Celle-ci obtint-elle le secret 
imm^diatement ? — Comment Samson fut-il traits ? — 
Pourouoi les Philistins 6taient-ils assembles ? — Quel 
6tait le nom de leur dieu? — Pourouoi envoy^rent-ils 
chercher Samson ?---Quelle pri^re celui-ci adressa-t-il au 
Seigneur ?^Que fit^il ensuite?— Combien de Philistins 
moururent avec lui ? 



XXm— lES ISBiiUTES DEMAITOEIfT TO EOL 

Samuel gouvema le peuple aveo beanconp de 
sagesse. Quand il devint vieux, il oonfia les 
fonctions de juge k ses deux fils Joel et Abia, qui 
n'imitdrent pas la vertu de leur p^re. Les 
Israelites, m^oontents de ces juges corrompus, 
demanddrent k avoir des rois, comme les nations 
Toisines. Samuel consulta le Seigneur qui lui 
dit : '' Oe n'est pas toi qu'ils rejettent, c'est moi ; 
Us ne veolent pas que je rdgne sur eux ; ils m'ont 
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onbliS depnis qne je les ai iaiis d'figypte : ils 
m'ont abandoBn^ pour adorer d'autres dienx. 
Gependant accorde-leur ce qu'ils demandent; mais 
dis-lenr bien quelles sont les prerogatives da roi 
qui r^gnera sur enx." Samuel dit alors aux 
Israelites : ** Le roi qui vous gouvemera prendra 
vos fils pour conduire ses chariots, pour labourer 
ses champs, et pour cueillir sa moisson, H 
exigera la dime de vos bl^s, de vos vignes, pour 
satisfaire ses serviteurs. Alors vous crierez contre 
le roi que vous aurez choisi ; mais Dieu ne vous 
^ooutera pas/' Le peuple r^pondit: <* Nous 
voulons un roi qui nous jugera, qui marchera k 
notre tSte, et qui combattra pour nous." Samuel 
consulta encore le Seigneur qui lui dit : ** Fais ce 
qu'ils demandent, et donne-leur un roi." 



ZXIY.-I)]fiSOB£lSSMGE HE SAUL 

Samuel fat envoye un jour par le Seigneur pour 
ordonner k Saul d'exterminer les Amal^cites. 
Dieu Youlait infliger une punition terrible et 
exemplaire k ce peuple idoldtre et cruel, qui 
brAlait ses enfants en Thonneur d'une idole ; et il 
ordonna que rien ne Mt ^pargn^, ni hommes ni 
troupeaux. Saiil, au lieu d'ob^ir k Tordre divin, 
epargna le roi Agag, et r^serva les troupeaux les 
plus gras pour un sacrifice. Dieu renvoya alors 
Samuel pour annoncer k Satd que son rdgne etait 
fini et qu'il allait donner la couronne k un plus 
fidMe serviteur. Quand Samuel se pr^senta k 
Saiil, celui-ci lui dit qu'il avait ob^i au Seigneur. 
*'D'oA yiennent done ces cris d'animaux que 
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j'entends?*' r^pondit Samnel. **J'ai gard^ les 
troupeaux des Amal^ites pour les immoler & 
Dien," dit Saiil. *<Dieu, reprit Samuel, pr^- 
fi^re Tob^issance aux sacrifices/' Aprds avoir dit 
ces paroles, il tua lui-meme Timpie Agag, que 
Saiil avait ^pargn^ contrairement aux ordres de 
Dieu. 

XIV.— DAYD) EST tLU EOL 

Peu de temps apr^s, Samuel fut envoyi par 
Dieu k Bethl^em pour sacrer un nouveau roi, 
Quand il fut arriy^ dans la ville, le proph^te alia, 
selon Tordre diyin, trouver Isai ; car c*6tait parmi 
les fils de cet homme que Dieu allait choisir le roi. 
Samuel consid^ra ces jeunes gens Tun aprds 
Tautre, puis il demanda k Isai s'il n'aVait pas 
d'autres enfants, car le Seigneur n'avait choisi 
aucun de ceux-ci. Alors Isai r^pondit qu*il avait 
un jeune fils qui ^tait dans les champs avec les 
brebis, et il Tenvoya chercher imm^diatement. 
David, 6tant venu, fat cboisi comme le successeur 
de Saiil. D^s ce moment, Tesprit de Dieu remplit 
David et quitta Saiil. Ge maUieureux prince, 
plough dans la m^lancolie, avait souvent des 
acc^s de d^mence que la musique seule pouvait 
apaiser. David, qui jouait tr^s bien de la harpe, 
fiit admis pr^s de Saiil, et charg6 de calmer ses 
fureurs. Personne ne savait alors qu'il avait ^t^ 
^lu par Samuel au nom du Seigneur. 
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xin.-DiTn) TUE IB aiAFU gouath. 

Goliath enyoya on d^fi aoz Israelites en disant : 
** n est inutile de livrez ime grande bataiLle ; 7i- 
dons notre qnerelle par nn dnel ; je suis prdt k 
combattre le pins hardi deTarm^e d'Israel I'* Per- 
sonne n*osait bonger. David, qui ^tait vena dans 
le camp des Israelites pour apporter des vivres k 
ses Mres ain^s, demanda k combattre le g^ant. 
Le jeune homme fat toam^ en ridicale. Gomme 
il insista, on le mena chez le roi qai, cependant, 
refasa de lai accorder la favear qa'il demandait. 
** Pendant qae je gardais mes troapeaax, dit 
David, j'ai combatta on oars et on lion, et le 
Seignear, qai m'a d^livr^ de lears griffes, me d^- 
livrera bien des maias de ce Philistin." Saul 
consentit, et lai donna ses propres armes et son 
^p^e. Mais David, ne poavant pas marcher avec 
ces armes auxqaelles il n'^tait pas habitat, pr^- 
f^ra son b&ton et sa fronde. Qaand le g^ant le 
vit venir, il soarit et lai dit : ** Ta viens aveo an 
b&ton ! me prends-ta poor an chien ? Je vais 
donner ton corps aaz oiseaax da ciel et aax ani- 
maax de la terre." David, avec sa £ronde, en- 
fon9a ane pierre dans le front de Goliath qai 
tomba le visage centre terre. David, qai n'avait 
pas d*6p6e, prit celle da g^ant, et le d^capita. 



QUESTIONNAIRE (ZXHI—XXVI.) 

Comment Samuel gouverna-t-il lepeuple?— A qui con- 
fia-t-il ses fonctionsY — Pourquoi les Israelites farent-ils 
m^contents de leurs nouveaux juges ?•— Que demanddrent 

IB 
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ils k Samnel ?— Qnelles 6taient les prdrogatives dn fdtar 
roi dlsra^l ? — One r^pondit le penpie en apprenant ces 
prerogatives? — Pourqaoi Dieu vonlait-il exterminer les 
Amallcites? — Qaelle fdt la d6sob6issance de Sanl? — 
Quelle fdt sa punition? — Qae fit Samnel k Agag?— Quel 
itait le nom an pdre de David? — ^Ponrqnoi Saul avait-il 
des acc^s de d^mence? — Comment ponvait-on les cal- 
mer ?—0n'6tait Goliath?— Qne dit^il anx Israelites?— 
Qni accepta son d6fi ?— Que dit David k Saiil pour Ini 
prouver qu'il pouvait combattre le g6ant? — Que fit Saiil? 
— Qnelles armes David choisitril pour combattre Goliath? 
Que lui dit Goliath ? — Comment David tua-t-il le g6ant 
philistin? — Que fit-il apr^s Tavoir tu6? 



xxvn.— GiN:^R0SiT]6 de ditid. 

La haine de Saiil pour David augmentait tons 
les jours. Ayant appris que celui-ci ^tait dans le 
desert d*Engaddi, Saiil prit trois mille hommes 
avec lui, et partit k la recherche de celui qu'il 
considerait comme son pire ennemi. H entra 
dans une caveme oii ^talent David et ses gens ; 
mais il ne les vit point. David se leva doucement 
et coupa un pan de la robe du roi. Quand Saiil 
fat sorti de la, caveme, David coorut apr^s lui, se 
prostema k ses pieds, et lui dit qu*il aurait pu le 
tuer, mais qu'il ne lui ferait jamais de mal. Saiil 
Ini r^pondit : '* Yous dtes plus juste que moi : je 
sais que vous serez roi d'Israel, jurez-moi que vous 
ne detruirez pas ma race aprls moi." David le 
jura, mais la haine de Saiil n'^tait pas apais^e. 

Une autre fois Saiil r^unit nn grand nombre de 
soldats pour saisir David dans le desert de Ziph. 
Celui-ci surprit Saiil profondement endormi aveo 



mssM sTOBas. 81 

ses offioiers ; mais il T^pargna encore et prit sim« 
plemeut sa lance et sa coupe. ** Ponrquoi me 
pers^cutez-vous toujours? dit David k Saiil; 
quel mal vous ai-je fait ? " Satd r^pondit qu'il 
avait p^ch^, et il reoonnut Tinnooenoe de David. 
Mais n oontinua k le hair. 



nvin.— SAMUEI APPABJLIT 1 SATIL. 

Saiil, voyant le grand nombre de Philistins qui 
allaient Tattaquer, consulta une devineresse k 
Endor, afin de savoir pourquoiDieu Tabandonnait r 
mais comme il avait lui-mdme fait des lois s^vdres 
centre les magiciens, il se d^guisa et ordonna k la 
devineresse d'^voquer Samuel. Dieu permit k 
Samuel de quitter son tombeau et d'apparattre k 
Saiil. Celui-oi, voyant le proph^te, se prostema 
devant lui. " Pourquoi venez-vous troubler mon 
repos ? dit Samuel ; vous savez bien que le Sei- 
gneur vous a abandonn6, pour donner le trdne 
d*Israel k David que vous avez si injustement per- 
s^cut^. Domain, vous et vos enfants, vous serez 
avecmoi." En effet, les fils de Saiil p^rirent le 
leademain dans le combat. Saiil fut lui-mSme 
atteint par ime fl^che, et, comme il ne voulait pas 
tomber entre les mains de ses ennemis, il acheva 
de se tuer aveo une 6p6e. Un Amal^cite, qui avait 
M present au combat, vint raconter k David la 
mort de Saiil, et lui apporta la couronne royale, 
en disant qu'il avait lui-mSme tu6 Saiil. David 
pleura et mit TAmal^dte k mort sur-le-ohamp. 



6S ftttXii! stoititis. 



XXIX.-E^TOLTB ET MOET D^ABSAlOir. 

Absalon, apt^s avoir ordonn6 la mort de son 
frgre Amnon h un festin, craignait la colore de 
David, son pSre, et s'enfnit de J^rasalem. II 
chercha k rallier des partisans et fit mille pro- 
messes aux m^contents, en leur disant que justice 
leur se]*ait faite quand il aurait remplacS son pere 
sur le tr6ne. Quand il crut qu'il ^tait assez fort, 
il leva r^tendard de la r^volte. David, efi&ay^, se 
retira vers le desert. Absalon entra dans Jerusa- 
lem, s'^tablit dans le palais de son p^re, et j 
commit les plus grandB d^sordres. Oependant 
David rassembla ses troupes et se pr^para k com'* 
battre. Quoique les rebelles fassent plus nom- 
bveux, ils furent d^fjedts, aprSs avoir perdu vingt 
mille hommes. Absalon se sauva, et sa mule le 
porta k travers xme forSt. En passant sous un 
oh^ne, son ^paisse chevelure fut prise dans les 
branches, et son corps resta suspendu entre le 
ciel et la terre. Joab, qui le poursuivait, le tua 
avec sa lance, malgr6 Tordre de David qui vouMt 
que son fils rebelle fdt ^pargn^. 



XXX.— FIK DU aiiaiTB DE DAYID, 

David offensa Dieu quelque temps avant cm 
mort : se complaisant dans sa puissance, il voulut 
oonnaitre le nombre de ses sujets, et il envoya des 
officiers dans toutes les parties de son roy^ume 
pour faire le d^nombrement du peuple. Get 
orgueil de David offensa le Seigneur, qui lui envoys 
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Jb prophdte ^bA poor Ini dire do ohoiair entire 
trois on&tiiaents. Lee tarois fl^aux entre lesqnds 
David avait k choisir ^talent : sept ans de famine, 
une guerre de trois mois, ou nne peste de trois 
jours. David choisit la peste en disant qu*il 
aimait mieux tomber entxe les mains de Dieu 
qu'entre les mains des hommes. Soixante-dix 
miUe hommes p^rirent aiasi en trois jours. David 
mourut quelque temps apr^s, k V&ge de soixante- 
dix ans, aprSs avoir gouvem^ Israel pendant 
quarante ans. 

QUESnONNAIRE (XXYn— XXZ.) 

Qnand Saul ap|prit que David 6tait k Engaddi, que fit- 
il9_-0ii entra-t-ii ?— <)ui 6tait dans la caverae? — Fut-il 
vu? — Que fit David ?--Que dit Saul k David en voyant sa 
g6n6rosit6? — Que fit Saiil une autre fois? — Oil 6tait 
David?— Qu'arriva-t-il ? — ^Pourquoi Saiil consulta-t-il une 
devineresse ? — Pourquoi se o^raisa-t-il? — Quel ordre 
donna-t-il k la devineresse? — Que lui dit Samuel? — 
Comment Saiil fut-il tu6 ?— Pourquoi acheva-t-il de se 
tuer?--Que fit TAmal^cite qui avait 6t6 present k la 
mort de Saiil?— Que fit David?— Pourquoi Absalon 
s'enftdt-il de Jerusalem? — Quelle promesse fit-il aux 
m^contents ? — Que fit David quand Absalon leva 
r6tendard de la r6volte? — Que fit Absalon k Jerusalem? 
— -Combien de partisans perdit-il? — Racontez la mort 
d'^salon. — ^Pourquoi Dieu voulut-il punir David? — 
Entre quels fl^aux lui donna-t-il k choisir? — Quel fl6au 
David choisit-il ? — Pourquoi ? — Combien de sujets 
moururent? — ^A quel &ge mourut David? — Combien de 
temps gouverna-t-il le peuple dlsraSl ? 

XXXI.-JUGEMBlfT DE SAIOMOIT. 

Salomon, en montant sur le trdne, demanda h 
Dieu de lui accorder la sagesse. Dieu aima le 
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ehoix que Salomon avait fidt, et il agr^a sa de- 
mande. En outre, il ltd promit les richesses et 
la gloire, ajontant qn*il serait le plus sage et le 
plus magnifique des rois de la teire. Une circons- 
tance donna bientdt au jeune homme une occasion 
de montrer sa sagesse. Deux femmes vinrent lui 
demander de juger leur diff^rend. Ges deux 
femmes demeuraient dans la mdme maison, et 
chacune d'elles avait un petit enfant. La nuit 
pr^c^dente, un des deux enfiEmts ^tait mort, et 
chacune des deux m^res pr^tendait que ren&nt 
qui vivait ^tait le sien. Salomon, voyant qu'il 
serait difficile de d^couvrir la v^rit6, demanda une 
^p^e et pronon9a le jugement suivant : '' J'ordonne 
que cet enfant soit coup6 en deux, et que chacune 
de ces deux femmes en ait la moiti^/' La fausse 
m^re consentit k cet arrangement ; mais la veri- 
table m^re se jeta aux pieds du roi, et le conjura 
de donner Tenfant k Tautre femme. Salomon, 
voyant que celle-ci ^tait la mdre de Tenfant, lui 
rendit sur-le-champ son fils. Tons les assistants 
admir^rent la sagesse du jeune roi. 



XXXH-LE TEMPLE DE SAIOMOH. 

Dans la quatri^me ann^e de son r^gne, Salomon 
commen9a k bdtir le fameux temple qui a port6 
son nom. On apporta k Jerusalem de Tor, de 
I'ivoire, du bois de c^dre, et enfin, ce qui pouvait 
rendre magnifique cet Edifice qui allait Stre con- 
0acr6 au Seigneur. Alors le roi choisit cent 
cinquante mille hommes, qui travaillSrent sous les 
ordres de trois mille trois cents maitres-ouvriers. 
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Les travaux dnr^rent sept ans. Tout rint^rienr 
du temple ^tait convert de lambris de c^dre, et 
om^ de Bculptores meryeilleuBes. L'or brlllait 
partont ; en un mot, la magnificence de cet Edifice 
^tait sans ^gale. Qnand tont fat fini, Salomon 
assembla le penple d'lsrael, et Ton tira Tarche 
sainte de la tente provisoire oii David I'avait 
plac^e, pour la mettre dans le temple. Les 
c^r^monies de la d^dicace dur^rent quinze jours. 
Dans cette solennit^ extraordinaire vingt-deux 
mille boEufs et cent vingt mille brebis furent 
^gorg^s. Gela se passait environ mille ans avant 
la venue de Notre-Seigneur. 



XYXm— SPLEyjEITR DU EMNE de SALOMON. 

Silomon construisit des palais splendides, et 
sa jnagnificence surpassa celle de tous les rois de 
la terre. Trente boeufs, cent moutons, et une 
quantity ^norme de gibier ^taient requis tous les 
jours pour sa table. II y avait, dans ses ^curies, 
quarante mille chevaux pour les chariots, et douze 
mille chevaux de selle. Son trone ^tait en ivoire 
et en or ; toute sa vaisselle k boire ^tait en or ; 
les colonnes, les statues, les omements de I'archi- 
tecture la plus riche, tout frappait les yeux. La 
renomm^e du roi d'Israel se ripandit sur toute la 
terre, et les strangers vinrent de toutes parts lui 
apporter des presents, des parfums, des pierres 
pr^cieuses. Gependant, la sagesse de Salomon ne 
put r^sister k Tenivrement d'une prosp^rit^ si 
grande, et son rdgne finit par des faiblesses hon- 
teuses. II 6pousa des femmes idoldtres, et alia 
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m6me jnaqn'^ Clever des aatels h Moloch, le dien 
des Ammonites, et k d'autres fausses diviuit^s. 
Dien I'^pargna k oanse de David; mais il Ini 
annon9a qne son royanme serait divis^ apr^s sa 
mort. Salomon monmt k Vkge de soixante ans, et 
fat enseveli k J^msalem, pr^s de David, son pdre. 

XXXIT.— DIVISIOir DU ROTITJMI DE 

SALOMOlf. 

Apr^s la mort de Salomon, les Israelites von- 
Inrent demander k Eoboam, son succesBenr, de 
rendre leur jong moins pesant, et ils Ini en-voy^rent 
nne deputation k la tSte de laquelle etait Jeroboam. 
Boboam promit de lenr donner nne r^ponse an 
bont de trois jours. Les vieiUards conseillirent 
la prudence, disant que les plaintes du paiple 
etaient justes, et qu'il fallait traitor un peiple 
avec douceur an commencement d'un rdgpe. 
Mais Boboam n'approuva pas cet avis; U con- 
sulta les jeunes gens et suivit leurs conseils. 
Quand Jeroboam revint avec la deputation an 
bout des trois jours, Boboam leur dit que si son 
p^re les avait trait^s durement, il avait I'intention 
de les traiter plus durement encore. Gette r^- 
ponse irrita le peuple qui murmura, et protesta 
qu*il n'obeirait pas k un tyran. Aduram, qui 
voulut calmer le peuple, fut lapide sur-le-champ, 
et Boboam fut force de se sauver. Dix tribus 
eiurent Jeroboam ; mais les tribus de Juda et de 
Benjamin rest^rent fiddles an fils de Salomon. 
Le siege du royaume de Juda resta k Jerusalem, 
et Jeroboam, roi d'Israel, b&tit la viUe de Sichem, 
et y demeura. 
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QfrasiTMfNAiiHB (XXXI— zxxnr.) 

Quelle deooande Salomon fit-il k Dieu en montant snr 
le tr6ne? — Quelles promesses lui fil le Seigneur? — 
Salomon eut-il bient6t une occasion de montrer sa 
sagesse ? — Racontez le jugement de Salomon.— Que fit la 
fausse m6re apr6s avoir entendu le jugement? — Que fit la 
veritable m6re ?— Que fit Salomon ? — Dans quelle ann^ 
commenoa*t-on k b&tir le fameux temple ? — Qu'apporta-t- 
on k Jerusalem ? — Combien d'ouvriers fiirent employes 
en tout? — Que fit Salomon quand T^difice fut termini ? — 
Combien de temps dur^rent les c6r6monies ?— Combien 
d'animaux furent 6^org4s en tout? — Combien d'ann^es 
avant J. -C. ?— Combien d'animaux 6taient requis pour 
la table de Salomon ?— Combien de chevaux avait-il? — 
Comment finit son rftgne? — Qui 6pousa-t-il, et que 
fit-il ?— Que fit Dieu ? — ^A quel kge mourut Salomon? — 
Oil fat-il enterr6? — Qu'arriva-t-il aprfts sa mort? — 
Racontez le r^sultat de Pentrevue de Roboam et de la 
deputation. — Comment le royaume de Salomon fut-il 
divis6? — Qui fat roi de Juda?— Qui fat roi d'lsrafel? — 
Ot furent les sieges de ces deux royaumes? 

XXIT,— LE PEOPHilTE ELIE. 

Aohab snrpassa en iniquity tons les rois d*Israel 
qui Tavaient pr^c^d^. 8es crimes irrit^rent le 
Seigneur qui lui envoya le proph^te 6lie pour lui 
annoncer une s^cheresse de trois ann^es. £li6, 
par ordre de Dieu, se retira ensuite dans un de- 
sert oil des corbeaux lui apportaient sa nourriture 
matin et soir. Quand la s^cheresse eut tari Teau 
du ruisseau de Carith qu*il buvait, Dieu envoya 
son proph^te k Sarepta, chez une veuve, en lui 
disant que cette fenmie le nourrirait pendant 
la famine. 6lie rencontra la pauvre veuve, 
qui ramassait da bois, pr^s de la ville. II 
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I'appela, et la pria de lui donner on pea d'ean 
et nn xuorceau de pain ; mais elle ltd r^pondit 
qxi*elle avait senlemeut un pen de farine et qnelqnes 
gonttes d'hnile ; qu*elle ramassait dn bois ponr 
£iire cnire nn gatean, et, qn'apr^s Tayoir partag6 
avec son fils, eUe mourrait. Le prophdte Ini an- 
non9a alors qne ses provisions dureraient pendant 
tout le temps de la famine, l^lie fat ainsi nourri 
longtemps par la veave. Un joar, le fils de cette 
femme tomba malade et moarat. La m^re, d6- 
sol^e, le porta k filie qui adressa ane pri^e k 
Dieu, et I'enfant recouvra la vie. 



XXXYL— ELIE ET LES PBJiTEES SE BAAL 

£lie, voyant qne le Seigneur ^tait abandonn^ 
pour ridole de Baal, assembla les Israelites et 
leur dit; ** Choisissez aujourd'hui entre le 
Seigneur et Baal. Je suis le seal proph^te da 
Seigneur; mais Baal a quatre cent cinquante 
proph^tes ; dites-leur de prendre on boeuf et de 
I'ofi&ir en sacrifice k leur dieu ; je prendrai aussi 
an boeuf, et j'ofErirai un sacrifice au Seigneur, et 
nous reconnaitrons que le veritable Pieu sera 
celui qui enverra le feu du ciel sur le sacrifice." 
Cette proposition fut accept^e. Les pretres de 
Baal commenc^rent. Us coup^rent un boeuf en 
morceaux et invoqu^rent le nom de Baal jusqu'& 
midi. *<Griez plus fort, leur disait !l&lie, Baal 
est sourd ou endormi.** Us cridrent plus fort et 
Be coup^rent avec des oouteaux ; mais ils ne re- 
9urent aucune r^ponse. Alors £lie prit douze 
pierres, eelQn le nombre des tribus dlsrael, et» 
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aveo oes pieires, il ^leva nn autel. Autonr de 
Tautel 11 fit un foss^, et il ordonna au penple de 
Jeter trois fois de Teau sur le sacrifice ; puis il 
8*^cria : *' Dien d' Abraham, d'Isaac et d'Israel, 
exaucez ma pri^re, montrez k ce peuple que vons 
^tes le vrai Dieu." Le feu du Seigneur tomba 
imm^diatement, et consuma Tholooauste. Tous 
les assistants se prostemdrent et ador^rent le 
Seigneur. 



XXX7IL— LE PEOPHilTE tLIS&E. 

Naaman, g6n^al de I'arm^e du roi de Syrie, 
avait une l^pre incurable. Une esclave de sa 
femme lui ayant souvent parl^ des miraclea 
d'J^lis^e, il r^solut de s'adresser au proph^te. Son 
roi lui donna une lettre qu'il porta k Joram, roi 
d*Israel. Gelui-ci, pensant que cette lettre de 
xecommandation ^tait un pi^ge, d^chira ses vSte- 
ments, et dit k Naaman que Dieu seul pouvaii 
gu^rir les l^preux. £lis^e apprit la reception de 
Naaman. B envoya son serviteur au g^n^ral 
syrien pour lui dire de se layer sept fois dans les 
eaux du Jourdain. Naaman crut que c'^tait une 
plaisanterie, et il allait quitter le pays, quand 
quelqu*un lui persuada d'essayer le remade facile 
que le proph^te recommandait. Naaman se baigna 
sept fois dans le Jourdain et fut gu^ri. H alia 
imm^diatement ofiErir de riches presents k J^lis^e, 
qui les refusa tous ; mais le serviteur du prophete 
obtint'de Targent de Naaman, et fut, pour son 
avarice, afflig^ de la Idpre du g^n^ral syrien. 
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XXXVm.— JOITAS BT LI BALEHB. 



Boas le r^gne de Joas, roi de Judft, Diea ordonna 
an proph^te Jonas d'aller pr^cher k Ninive, villa 
palenne et idoldtre. Jonas, effray^ des dangers 
de cette mission, an lieu d'ob^ir an Seigneur, 
fi-embarqua sur un vaisseau qui allait k Tarsis, 
Mais imm^diatement nne affireuse tempSte s'^leva, 
et la mer allait engloutir le navire, qnand Jonas 
d^lara que sa presence snr le vaissean ^tait la 
seule cause du danger, et qu'on ferait bieu de le 
Jeter k la mer. AuBsit6t que ce conseil fat ex^cut^, 
la tempSte cessa. Cependant une baleine, qui 
^tait \k au mSme moment, avala Jonas, le gaida 
trois jours et trois nuits dans son corps, puis le 
rejeta vivant sur le rivage. Le propnete, ainsi 
miraculeusement sauv6, ob^it au Seigneur, et se 
rendit k Ninive, oh il cria, d*ime voix retentissante, 
que Ninive serait d6truite dans quarante jours. Le 
roi et les habitants, effray^s par cette predictioiiy 
8e soumirent, et Dieu leur pardonna. 

QUESTIONNAIRE (XXXV— XXXVIII.) 

Pourquoi Dieu envoya-t-il ^iie k Achab ?-— Comment 
ifilie recevait-il sanourriture dans le desert? — Que fit-il 
quand la s6cheresse eut tari Teau du ruisseau ?-yOue 
faisait la veuve quand ilie ia rencontra ? — Que lui de- 
ma n.da-t-il?— -Quelle fut la r6ponse qu'il re^ut? — Quelle 
prediction tlie fit-il? — Quel fiit I'autre miracle? — Que dit 
£lie aux Israelites assembles avec les pr6tres de Baal? — 
Combien de prophetes Baal avait-il?— Que firent-ils? — 
Que fit iSlie?— Qu'arriva-t-il apr6s la pri6re d'^lie devant 
le sacrifice? — Qu'6tait Naaman?— Quelle maladie avait-il? 
^Pourquoi s'adressa-t-il au prophete ]^lis6e? — Pourquoi 
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le roi Joram d^chira-t-il ses v^tements, qnandl^lie loi 

Sr^seata ane lettre dn roi de Syrie?--Qtie fit EUs^e? — 
[aaman snivit-il imm^diatement le conseil d'£lis6e? — 
Comment fut-il ffu6ri?— Que fit-il ensuite? — ^Pourquoi le 
serviteur d'J^lisee fiit-il afilig6 delal^pre? — Quel ordre 
Jonas re(?ut-ll de Dieu? — Ob6it-il?— Que fit-il? — 
Qu'arrivar-t-il sur la mer? — Quand la tempftte cessa-t-elle? 
— Gombien de temps Jonas resta-t-il dans le corps de la 
baleine?— Que fit-il ensuite? 



XXZIX.— PRISE BE Jl^SUSlLEM. 

La viUe de Jerusalem fat assi^g^e et prise deux 
fois par Nabucliodonosor, roi des Assyriens et 
xnattre de toute TAsie. Oe fat sons le r^gne de 
S^d^oias, dernier roi de Juda, que J^rasalem fat 
d^trtdte, oinq cent quatre-vingt-sept ans ayant la 
venue de J^sns-Ghrist. S^d^cias se sanva, mais 
il fat atteint dans les plaines de Jericho ; son 
arm^e fat d^troite, et ses deux fils furent ^gorg^s 
en sa pr^ence ; il eut Ini-m^me les yeox crev^s. 
La ville de J^rasalem fat abandonn^e aux soldats 
de NabuchodonoBor. Le temple du Seigneur, le 
palais du roi et toutes les maisons importantes 
furent brdl^s. Toutes les richesses qui restaient 
furent pill^es. Tons les tr^sors et les vases sacr^s 
que Salomon avait places dans le temple farent 
emport^s. Les Israelites furent tons emmen^sen 
captivity k Babylone. Quelques pauvres gens 
rest^rent seulement dans le pays pour labourer les 
champs et cultiver les vignes. Ainsi fut d^truit 
le royaume de Juda, apr^s avoir dur^ trois cent 
quatre-vingt-douze ans depuis le rdgne de Boboam. 
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XL.— LES AMIS DE DAITIEL DAIS UL 

FOUEIAISE. 

Le roi Nabuchodonosor ^eva, dans la proTinoe 
de Babylone, une statue d'or de soizante ooud^es 
qn'il ordonna k tous ses stijets d'adorer. Un h6- 
raut cria que quiconque n'ob^irait pas. serait 
jet6 dans une foumaise ardente. Trois jeunes 
H^breux, amis de Daniel, et qui avaient 6t6 ^levte 
avec lui k Babylone, refusSrent d'ob^ir. Ges 
jeunes gens, qui avaient 6i6 places k la t^te des 
affaires k Babylone, ezcitaient la jalousie, et Ton 
Tint dire au roi qu'ils avaient refus^ de se pros- 
temer devant son idole. Nabuchodonosor or- 
donna qu'on amen&t les trois jeunes Israelites de- 
vant lui ; puis il leur dit : ''Si vous n'adorez pas 
mon idole, vous serez jet^s dans une foumaise 
ardente, et quel est ce Dieu qui viendra vous dd- 
livrer?*' Les jeunes gens r^p^t^rent leur refas 
au roi, et ils £irent pr^cipit^s au milieu de la 
foumaise. Mais le feu ne leur fit aucxm mal. 
Nabuchodonosor les vit marcher dans les flammes, 
avec un ange du Seigneur k leurs cdt6s. Le roi 
ordonna alors qu'on les tir&t de la foumaise, et 
que tous ses sujets adorassent le Dieu d'Israel. 

XLL— LES SON&ES DE UTABUGHODOIOSOB. 

Dans la seconde ann^e de son rdgne, Nabucho- 
donosor eut un songe qu*il oublia k son r^veil. H 
envoya chercher tous les magiciens, les astro- 
logues et les sorciers, et leur dit : " J'ai fait un 
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r^TO qni a trouble mon esprit, mais je Tai oabli^. 
Si yous ne me dites pas quel est ce rdve et ce 
qu'il signifie, vous serez coupes en morceaxix, et 
yos maisons deyiendront dn famier." Les ma- 
giciens, ayant r^pondu qu'il ^tait impossible de 
satisfaire le roi, foreut tous condamn^s k monrir. 
Daniel ^tait compris dans cette condamnation, 
mais il obtint une entreyue ayec Nabuchodonosor, 
et lui expliqua son r^ye : " Prince, lui dit-il, 
yous ayez yu xme grande statue dont la tSte 
^tait d*or, les ^paules et les bras d*argent, les 
cuisses d*airain, les jambes de fer, et les pieds en 
partie de fer, en partie d*argile. Puis une pierre 
a bris6 cette statue et I'a r^duite en poussi^re. 
Enfin cette pierre est deyenue une grande mon- 
tagne qui a couyert toute la terre. Tel est yotre 
r^ve. Voici Texplication : yous ^tes la t^te d'or ; 
yiendra ensuite un royaume plus faible que le 
y6tre, qui sera d'argent ; enfin un troisi^me, 
qui sera d'airain, commandera k toute la 
terre. Le quatri^me royaume, qui sera de fer, 
d^truira tout sur son passage. La pierre, qui 
a bris^ Tor, Targent, Tairain, le fer et Targile, 
signifie que Dieu suscitera un royaume qui ne 
sera jamais d^truit." 

XIII.-LES SOMES DE NABTJCIODOIfOSOR. 

Longtemps apr^s, Nabucbodonosor eut un autre 
songe. II ayait yu im arbre dont la cime toucbait 
les cieux, et dont les branches couyraient la terre. 
Les feuUles et les fruits ^taient beaux. Les 
oiseaux yiyaient dans le feuillage, et les animaux 
de la terre se reposaient sous son ombre. ** Ge 
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grand arbre, dit Daniel, o'est vons. Yous aves 
aussi entendu nne voix qui a dit: ' Goupez et 
abattez cet arbre, gardez senlement la racine que 
vons tremperez dans la froide ros^e de la nuit, 
et qni se nonrrira sept ans avec les animaux.' 
Gela signifie que pendant sept ans yous serez 
cbass6 d'entre les hommes, que vons vivrez dans 
les forSts avec les bStes sauyages, et que vons re- 
monterez sur le tr6ne, quand yous anrez reconnn 
que notre Dieu est le maitre de tons les royaumes.*' 
Cette prediction fat acoomplie. Nabuchodonosor 
fat eloign^ de la soci^t^ des hommes. II mangea 
de rherbe, comme les boBufs; son corps fat 
tremp6 dans la ros6e, et ses cheyeux pouss^rent 
comme les plumes d'unaigle ; ses ongles deyinrent 
semblables aux serres des oiseaux. Apr^s cette 
rude penitence, il remonta sur le tr6ne, et mourut 
aprds ayoir regn6 quarante-trois ans. 

QUESnOMAIRE (XXXIX— XUI.) 

Qu'^tait Nabuchodonosor? — En quelle ann6e la ville 
de Jerusalem fiit-elle d^truite? — Ot le roi de Juda se 
sauva-t-il? — Que fit-on k ses fils?— Que fit Tarm^e 
des vainqueurs ?— Oil emmen^rent-ils les Isra^Utes ? 
— Les emmen^rent-ils tous ? — Combien d'ann^es 
dura le royaume de Juda? — Que fit Nabuchodonosor 
aprds avoir 6lev6 une statue d'or ? — Qui d6sob6it k ses 
ordres ? — ^Pourquoi les jeunes H^breux fdrent-ils d6- 
nonc6s ? — OA furent-ils jet6s ? — Que firent-ils dans les 
flammes? — ^Nabuchodonosor, ayant oubli6 son songe, 
que fit-il? — ^Racontez le songe.— Comment Daniel ex- 
pliqua-t-il ce songe? — Racontez le second songe de 
Nabuchodonosor. — Quelle explication re^ut-il de Daniel? 
— La prediction du proph6te fut-elle accomplie? — Oii 
Nabuchodonosor alla-t-il ?-j-Que fit-il dans les forftts?-— 
Combien de temps r^gna-t-il ? 



BIBLB 8T0SIB8. 65 



XUH— IE FESTDT DE BALTHAZAE. 

Balthazar, fils de Nabuchodonosor, donna un 
jour on grand festin. II avait r^oni autour de sa 
table ses femmes et tons les grands personnages 
de la cour. !^chau£f^ par le yin, il ordonna qu*on 
apport&t toutes les coupes d'or et d'argent que son 
p^re avait enlev^es du temple de Jerusalem. Oes 
vases sacr^s furent profanes par les l^vres du roi 
et par celles de tous ses conviyes idoUtres. Tout 
k coup on vit tine main apparaitre, et dcrire sur le 
mur les trois mots suivants : Man^, Thecel, Pkares. 
Le roi trembla d'ef&oi. II envoya chercher les 
magiciens et leur demanda ce que ces mots mys- 
t^rieux pouvaient signifier ; mais aucun de ces 
hommes ne put satisfaire la curiosity du roi dont 
rinqui^tude augmentait k chaque instant. Enfin 
la reine dit k Balthazar qu'il y avait dans le 
royaume un homme qui pourrait lui expliquer ce 
myst^re, et que cet homme dtait Daniel. Le roi 
appela Daniel qui avait autrefois expliqu^ les 
songes de Nabuchodonosor. Daniel entara et dit 
au roi : ** Man^ signifie que le nombre des ann^es 
de ton regne est fini ; Thecel, que tu as ^t^ pes6 
dans la balance, et que tu as ^t^ trouv^ trop 
16ger ; et Phares signifie que ton empire va 6tre 
divis^ et donn^ aux Perses/' En efTet, pendant 
la nuit, Balthazar fat tu^, et Darius prit possession 
du royaume. 



66 BIBLE STORIES. 



XLIV.— DAIflEL DAJS LA POSSE AUX LIOFS. 

Darius, qui sayait que Daniel ^tait rempli de 
Tesprit de Dieu, le nomma premier president du 
royaume. Les autres presidents et les princes, 
jaloux de la preference accord^e k Daniel, cher- 
ch^rent une occasion de Taccuser de quelque 
faute ; mais ils ne r^ussirent point. Alors ils 
imagin^rent de prier Darius de faire une loi par 
laquelle il serait defendu, pendant trente jours, k 
tons les sujets du royaume de faire aucune pri^re, 
soit k un dieu, soit k un homme, excepte k Darius 
lui-meme, sous peine d'etre jete dans la fosse aux 
lions. lis savaient bien que Daniel ne manquerait 
pas de prier le Seigneur comme auparavant, et 
qu'ainsi ils obtiendraient sa mort. Darius signa 
le decret qu'on lui demandait. Les ennemis de 
Daniel ne furent point tromp^s dans leur attente. 
Quand Daniel sut que le ddcret etait signe, il 
ouvrit sa fenStre du c6te de Jerusalem, et pria 
trois fois par jour comme d*habitude. II fat 
immediatement d^nonc^ au roi. Darius regretta 
d*avoir signe le decret, et il chercha k sauver le 
prophete. Gependant, comme les lois des M^des 
et des Perses ne permettaient pas de changer un 
decret royal, Daniel fut jete dans la fosse aux 
liens. Darius, apr^s avoir dit k Daniel que le 
Seigneur le deiivrerait, rentra dans son palais ; 
mais il passa la nuit sans dormir. Le lendemain 
matin, Darius courut yite k la fosse aux lions, oil 
il trouya Daniel, que les lions n'ayaient point 
toucbe. Le roi ordonna qu'on tir&t le propb^te 
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de la fosse, et qn'on y jet&t les hommes qui 
Fayaient accus^, avec leurs femmes et leurs en- 
fants. Ainsi p^rirent les ennemis de Daniel. 



XLT.-PUr DE LA CAPnVITfi DES ISEAfelTES. 

Darius le Mdde mourut deux ans aprSs la prise 
de Babylone. II laissa Tempire k Gyrus, roi des 
Perses, qui r^unit ainsi sous sa domination les 
monarchies des Perses et des M^des. Les Is- 
raelites etaient dans Tesclavage depuis soixante- 
dix ans. Dieu toucha le coeur de Gyrus, qui 
permit aux H^breux de retoumer dans leurpatrie, 
et de reb&tir le temple de Jerusalem. Us ps^irent 
quarante-deux miUe, sous la conduite de Zoro- 
babel, de la maison de David. Gyrus leur rendit 
les vases sacr^s qui avaient ^t^ emport^s sous le 
rdgne de Nabucbodonosor. Darius, fils d'Hystaspe, 
leur donna de Targent pour leur entreprise. Les 
propb^tes Agg^e et Zacbarie animaient les ou- 
vriers, et le temple fat acbev^ au bout de vingt 
ans, dans la sixidme ann^e du rSgne de Darius. 
Xerxes, qui succ^da k son p^re Darius, fat aussi 
bienveillant envers les Israelites. Oe fut plus 
tord, gr&ce k Nebemie, que de nouvelles murailles 
farent b^ties autour de Jerusalem. Le souvenir 
des chdtiments que la justice de Dieu avait inflig^s 
aux nebreux les maintint dans le devoir aprds 
leur retour de, captivity, et ils ne retombdrent plus 
dans ridol&trie. 
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ILYL— JOB, 

Job ^tait nn saint homme qui poss^dait de 
nombreux troupeaux et avait plusieurs enfants. 
Malgr^ ses grandes ncbesses, Job conservait un 
coBur simple et droit ; il craignait le Seigneur, et 
il ^vitait le mal. Satan obtint de Dien la per- 
mission de tenter Job, en disant que si les bien- 
£aits que le Seigneur acoordait k Job cessaient, 
celui-ei maudirait bientdt son Gr^ateur. Job 
perdit ses enfants et ses ricbesses, et le pieux 
vieillard dit simplement ces paroles : **Dieu me 
les avait donnas, Dieu me les a 6t^s ; que le nom 
du Seigneur soit b^ni 1 *' Satan ^prouva autrement 
la foi du saint bomme. Le corps de Job fut cou- 
vert d*une Idpre d^vorante ; coucb^ sur un fumier, 
il nettoyait son corps aveo un morceau de pot 
cass^. Ses parents TabandonnSrent ; sa femme 
elle-mSme Ini dit : ''Comment pouvez-vous garder 
votre confiance en Dieu ? Pourquoi ne le man- 
dissez-YOus pas ?" Mais il lui rSpondit : " Nous 
avons re9U des favours da Seigneur, pourquoi ne 
recevrions-nous pas aussi des maux?*' Dieu, 
toucb^ de la foi, de Thumilit^ et de la patience de 
Job, lui rendit ses ricbesses, et oe saint homme 
v^cut encore cent quarante ans. 



QUESTIONNAIRE (XLIU— XLTI.) 

Qnelles ^taient les personnes r^unies autoar de latabl 
de Bsdthazar?^)uel ordre donna-t-il ^ table?— Que vit- 
on apparaitre ?— 4}aels 6taient les mots que la main 6criyii 
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«ur le mnr? — Que sipiifient-ils? — Qui en donna Texph- 
cation ?— Qu'arriva-t-il k Balthazar? — ^A quel poste Daniel 
ftit-il nomm6?— ^ue firent ses ennemis? — Que deman- 
d^rent-ils k Darius? — Quelle loi Darius fit-il? — Daniel 
ob^it-il k cette loi?--Quel1e fut la consequence de sa 
d^sob^issance? — Darius 6tait-il heureux de savoir Daniel, 
dans la fosse aux lions? — Que fit-il? — Qui succ6da k 
Darius le M^de? — Combien de temps dura la captivity des 
Israelites?— Combien d'lsra^lites repartirent k Jerusalem? 
— Qui les y conduisit ? — ^En combien de temps le temple 
fut-il reb&fi?— Qu'est-ce qui emp^cha les Israelites de re- 
tomber dans TidoUtrie?— Qu'etait Job?— Pourquoi Dieu 
permit-il k Satan de tenter Job? — Que ditce saint homme 
apres avoir perdu ses enfants et ses richesses? — Que Ini 
arriva-t-il ensuite?— Que firent ses amis?— Que lui dit sa 
femme?— Que r6poncfit Job?— Que fit Dieu? 



ABBREVIATIONS. 



oc^'.s adjectives 
adv. =s adverb. 
(>rt.= article. 
au<D.=: auxiliary. 
eonj, =s conjunction, oonjnpiAtd^ 

/.= feminine. 
irr,v, — irregular verb, 
m.s masculine, 
n.ssnoun. 
fi.c. snonn common (fendof« 
pZttr. a plural, 
p.n. B proper noun. 
p,p, B past, partioiplflr 
jpr.» pronoun. 
2^r0p. -i prepositioiu 
v«Biverbv 



FEENCH-ENGLISH VOCABULAEY. 



A. 

Ii, prep,, to, at. 
Aaron, p.n,, Aaron, 
abandonner, v., to give np, 

to forsake. 
abattre, v., to out down, 
abattre (s'), v., to oome up. 
abeille, n/., bee. 
Abia, p,n.f Abiah. 
abondamment, adv., abun- 
dantly. 
abondance, n/., plenty. 
abondant, adj., abundant. 
abord (d'), adv., first, at first. 
Abrabam, p.n., Abraham. 
Absalon, p.n., Absalon. 
absence, n./., absence. 
accMer, v,, to accede, 
accepter, v., to accept. 
ac<*to, n.in., fit. 
acirompagner, v., to accom- 

pwiy. 
accomplir, v., to accomplish. 
acoorder, v., to grant. 
accusation, n/., accusation. 
accuser, v., to accuse. 
Achab, p,n., Ahab. 



Achan, p.n., Achan. 

acheter, v., to buy. 

acheyer, v., to finish. 

Adam, |>.n., Adam. 

admettre, irr.v,, conj. like 
mettre, to admit. 

administration, n^., admi* 
nistration. 

admirer v., to admire. 

admis. See admettre. 

adopter, v., to adopt. 

adorer, v., to worship. 

adoudr, v., to soothe. 

adresser, v., to address. 

adresser (s'), v., to apply. 

Aduram, p.n., Adoram. 

alfiiire, n^., affair. 

affliger, v., to grieve, fitre 
afiUg^ de, to be afi9iVted 
with, 
afflreux, adj^ dreadful. 
afln de, prep», in order to. 
Agag, p.n., Agag. 
ftge, n.m., age. 
Agg6e, p.n., Haggai. 
agir, v., to act. 
agneau, n.m., lamb. 
agr^er, v., to accept. 
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algle, n.m., eagle. 

aimer, v., to loye. 

aln^, adj,, elder. 

Ainsi, adv., thus : ainsi que, 

609^'., as well as. 
air, ti.m., air. 
airain (d'), adj., brazen. 
^Jonter, v., to add. 
alarmer, v., to alarm, 
aller, irr.t;., to go. 
aUnm^, p.p., kindled, on fire, 
alors, adv., then. 
Amal^ite, p.n., Amalekite. 
amener, v., to bring. 
ami, n.m.f friend. 
amiti^, n/., friendship. 
Ammonite, p.n.. Ammonite. 
Amnon, p.n., Amnon. 
amonr, n.m., loye. 
amuser, v., to amnse. 
an, n.m., year, 
ancien, n.m., elder. 
ftne, n.m., ass. 
ange, n.m., angeL 
animal, n.m., animaL 
animer, v., to animate. 
anneau, n.m., ring. 
ann^, n/., year, 
annoncer, v., to annonnoe. 
apaiser, v., to appease, 
aperceyoir, v., to peroeiye. 
apparaitre, irr.v., oonj. like 

paraitre, to appear, 
appartenir, irr.v,, oonj. like 

tenir, to belong. 



appamt. See apparaitre* 

appel, n.m., appeal. 

appeler, v., to call. 

apporter, v., to bring. 

apprenant. See apprendre. 

apprendre, irr.v., oonj. like 
prendre, to hear, to learn. 

appris. See apprendre. 

apprit. See apprendre. 

approeher, v., to approach. 

appronyer, v., to approve. 

appny^, p.p., resting. 

apr^, prep., after. 

arbre, n,m., tree. 

arc, n.m,, bow. 

arche, n/., ark. 

architecture, n/., arobiteo- 
ture. 

ardent, a^., burning. 

argent, n.m., silyer, money. 

argile, n/., clay. 

arme, n^., arm. 

arm^, n^., army. 

Arm^nie, p.n., Armenia. 

arracher, v., to tear down. 

arrangrement, n.m«, arrange- 
ment. 

arrdter, v., to stop. 

arrdter (s'), v., to stop. 

arri^re (en), adv., back, be- 
hind. 

arriy^, nj., arriyal. 

arriyer, v., to arriye, to 
happen. 

Asie, p.n., Asia. 
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Mile, n,fn,f rofoge. 
assembler, v., to gather. 
assez, (Kit;., enough, 
assl^ger, v., to besiege. 
assistant, n,m,<, byetander. 
assi^ettir, v., to snbjeot. 
aesiyettissemeiit, n.m., snb- 
jeotion. 

Assnr, j9.n., Asshor. 

as^yrien, adj,, Assyrian. 

astrologae, n,m,f astrologer. 

atmosphere, n/., atmo- 
sphere. 

attacher, v., to tie. 

attaqner, v., to attack. 

atteignlt. See atteindre. 

atteindre, irr,v,, oonj. like 
eralndre, to overtake, to 
wonnd. 

atteint. See atteindre. 
attendre, v., to ezpeot, to 
wait for. 

attente, n/., ezpeotation, 
hope. 

attrister, v., to grieve, 
an, art., to the. 
aneon, oe^'., no, not any. 
avgmenter, v., to inerease. 
aiyburd'hnl, adv., to-day, 
nowadays. 

anparayant, adv., before. 
anssi, adv., also, too ; anssl 

...que, 001^'., as... as. 
avssitOt, adv., immediately. 



anssltdt que, eonj., M soon 
as. 

antel, n.m., altar. 

antenr, n.m., author. 

antorit6, n/^, authority. 

antonr de, prep., round. 

antre, adj., other. 

autrefois, adv., formerly. 

antrement, adv., otherwise. 

avaler, v., to swallow. 

ayancer (s*), v., to go for- 
ward. 

ayant, prep., before. 

avant (en), adv., in front. 

ayantage, n.m., advantage. 

avarice, n^., oovetousness. 

avec, prep,, with. 

avertir, v., to tell, to warn. 

aveugle, ad^., blind. 

aveugl^, p.p., blinded. 

avis, n.m., opinion. 

avoir, otuD.v., to have. 

avouer, v., to confess. 

B. 

Baal, p.n., Baal. 
Babylone, p.n., Babylon. 
baigner (se), v., to bathe. 
Balaam, p.n., Balaam. 
balanoe, nj., balances. 
baleine, n^., whale. 
Balthazar, p.n,, BeLahaziar* 
bande, n/., €ook. 
Barao, p,n., Barak. 
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bnlaille, n^., battle. 

bfttir, v., to bnild. 

b&ton, n.m,, stick. 

bean-p^re, n.m., father-in- 
law. 

beant^, n/., beauty. 

bee, n.m., beak. 

boiler, n.7»., ram. 

b^^dictton, n/., benedic- 
tion, blessing. 

b^nlr, v., to bless. 

Benjamin, p.n., Benjamin. 

bercean, n.m., cradle. 

berger, n.m., shepherd. 

bestiauz, n,m,f cattie. 

b6te, n./., beast. 

Bethl^em, p.n., Bethlehem. 

B^thnel, p.n., BethaeL 

bien, n.m., good. 

bien, adAj.t well. 

bienaim^, ac^'., beloved. 

bienfait, n.m., favour. 

bientdt, adv., soon. 

bienveUlant, adj., kind, 
benevolent. 

blanc, od;., white. 

bl4, n.m., com. 

bcenf, n.m., ox. 

boire, irr.t;., to drink. 

bois, n.m., wood. 

bon, od/., good. 

bonhenr, n.m.f happiness. 

bont^, n/., kiadness. 

bord, n,m,f shore, bank* 

bomes, n^., bounds. 



boucle d'oreille, n^., efV* 

ring. 
bouger, v., to stir. 
bourgeon, n.m,f bud. 
bout, n.m,f end. 
bracelet, n.m., bracelet. 
branche, n/., branch. 
bras, n.m., arm. 
braver, v., to dare, 
brebis, n^., sheep. 
briller, v., to shine. 
briser, v., to break. 
bruit, n,m», noise. 
bruler, v., to bum. 
bilcher, n.m,, stake. 
bulssonj n.m,f bush. 
buvait. See bolre. 

0. 

e^. See ee. 
oacher, v., to hide, 
oachette, n./., hiding-place. 
cachot, n,m,, dungeon. 
Cadto,l>.n., Eadesh. 
oaille, n/., quail. 
calmer, v., to calm. 
ealomnieux, adj,y calumn- 
ious, 
camp, n.m,f camp, 
captivity, n/., captivity. 
car, conj.f for. 
caravane, n/., company* 
CarJth, jp.n., Cherith* 
eass^, p.p; broken* 
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CKteittotoi n^M window* 
cause, n/., cause; h eanse 

de, on aoconnt of. 
causer, v., to cause. 
eaveme, n/., oave. 
ee, ac^'., this, that ; pr*, it. 
e^der, v., to yield. 
cMre, n.m., cedar. 
cela, pr., thai. 
cdl^bre, adj., celebrated. 
c^l^brer, v., to celebrate. 
celle, /. of oelni; oelle-ei, 

the latter. 
celles, /. of oeuz, those. 
celni, pr., that, the one; 

celni-oi, the latter. 
cendres, n/., ashes. 
cent, ad^'., hondred. 
cependant, conj^t however, 

meanwhile. 
ee qne,pr., what, that which. 
c^r^monle, n/., ceremony, 
certainement, adv., sarely. 
ces, plwr, of ce, oet, cette. 
cesser, v., to oease. 
cet. See ce. 
cette, /. of ce, oet. 
cenx, pr., those; cenx-cl, 

the latter. 
chacnn, pr., each, 
ehidne, n/., chain. 
chair, n/., flesh. 
CSiald^n, n., Ghaldee. 
Cham, n.. Ham. 
chamean, n.m., cameL 



champ, n,fn,t field; siir-le- 
ohamp, on the spot. 

Chanaan, p.n., Canaan. 

Chanaanite, p.n,, Oanaanite. 

ehancelant, ck^'., staggering. 

changer, v., to change. 

chaque, ac^'., every. 

char, n,m,f chariot. 

charger, v., to load, to 
charge, to employ. 

chariot, n,fn.f chariot. 

chasse, n/., hunting, chase. 

ohasser, v., to drive out. 

chassenr, n,m»f hnnter. 

chAtiment, n,m.^ chastise- 
ment. 

ohef, n.m., ohief. 

ohemin, n.m.,, way. 

ohtoe, n.m., oak. 

Cher, oc^'., dear. 

oheroher, v., to seeki to 
fetch. 

oih^ri, adj., beloved. 

ohevelnre, n/., hair. 

oheveuz, n,m,, hair. 

dhevreau, n.m., kid. 

ohez, prep., to the house dr 
among. 

chlen, n.m., dog. 

ohoisi, p,p,, chosen. 

choisir, v., to choose. 

dholz, n,m,, choice. 

chose, n/., thing. 

del, n,m., heaven. 

ctevx, pZur. of eld. 
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•eiliee, n,m., Buckeloth. 
«ime, n/., height, 
cinq, <id^,f five. 
einqnante, a^., fifty. 
•elnqnitene, adj,, fifth. 
ciroonstanoe, nj,, oiroiim- 
Btanoe. 

eit6j n^,t city. 

dteme, n/., pit. 

ehdr, cki^'., dear. 

clou, n.m., nail. 

coenr, n.m., heart. 

colore, n/., wrath. 

^eolombe, n/., dove. 

eolonne, n^., pillar. 

eombat, n.m., fight. 

eombattre, v., to fight. 

eombien (de), how mnoh, 
how many. 

^commandenient) ti*tti*f oom- 
mand, commandment. 

•comme, conj,, like, as. 

•eommenoement, n.m.^ be- 
ginning. 

•eommencer, v., to begin. 
comment, actv., how. 
eommettre, vrr,v,t conj. like 
mettre, to commit. 

oompagne, n/., companion. 
complaire (se) ^ v. to glory 
in. 

complaisant. Bee ooiih 
plalre. 

eomplet, adj.^ complete. 



eompIM^teent, achy., eem- 
pletely. 

Mmprendre, trr.v., conj. like 
prendre, to anderstaouL 

oompris, p.p., inolnded. 

compter, v., to rely. 

conceToir, v., to conceive. 

oondamnatlon, n/., condem- 
nation. 

oondamner, v., to condemn. 

condition, n/., condition ; h 

la condition, on condition. 

eondnire, vrr.v,^ to lead, to 
take. 

oondnislt. See eondnire. 

oondnite, n/., leadership. 

confession, n/., confession* 

conflance, n/., confidence. 

confler, v., to confide. 

confondre, v., to put down. 

confosion, n/., confasion. 

coi^nrer, v., to entreat. 

connaitre, irr,v,f to know. 

consacrer, v., to devote. 

cons^ntif, adj,^ oonsecntivo. 

conseil, n,m,^ advice. 

conseiller, v., to advise. 

consentement, n.m., con- 
sent. 

consentir, v., to consent. 

cons^nenoe, n/., oonse* 
quenee. 

conserver, v., to preserve, to 
keep. 
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eonald^rable, Qdo»% eonflU 
dflrable. 

eonsld^ratioii, n^, ooiud- 
deration. 

eonsld^rer, v., to fficamino. 

oonsolation, n^., consola- 
tion. 

eonstmctlon, tiy^i oonstmo- 
tion. 

oonstmlre, vrr.v.^ oonj. like 
oondoire, to bnild. 

eonsnlter, v., to oonralt. 

oonsumer, v., to consume. 

oontenlr, %rr,v., conj. like 
tenlr, to contain. 

continent, n.m,t continent. 

oontinner, v.» to continue, 
to go on. 

oontrairement, adv., con- 
trary. 

eontre, i>r6p., against. 

eontr4e, n/., country, part 
of the country. 

oonyiye, n.m.f guest. 

eorbeau, n,m^ raven. 

oorbeille, n/., basket. 

oorde, n/., cord. 

corps, n.nt., body. 

eorrompn, p,p,, corrupted. 

eorruptiooy n/., corruption. 

edt^, n,m.^ direction, side; 
dn e6t6 de, towards. 

eon, 9i.m., nedc. 

eonch^, 2>.i>., lying. 

ooncher, n,m^ setting. 



eonoher, (se), v., to lie- 
down. 

eond^, n^., ouMt. 

oonp, fi.m., blow; tont h. 
oonp, adv., all at once. 

eonpable, a^f., guilty. 

oonpe, n/., cup. 

oonper, v., to cut. 

oour, n/., court. 

eonrageusement, adv., oour- 
ageously. 

oounigenz, ad^., courageous.. 

oonrant, n,m,y current. 

oourir, irr, v., to run. 

oouronne, n/., crown. 

cousin, n,m., cousin. 

oonteau, n,m,, knife. 

ooutume, n/., custom. 

oouyert. See conyrir. 

oonyraient. See coavrlr. 

oouYTlr, irr, v., oonj. like? 
onyrir, to cover. 

oonvrirent. See oouvrtr. 

eraignait. See craindre. 

craindre, vrr. v., to fear. 

eralnte, n/., fear. 

crtoteur, n.m., creator. 

crtotion, tijl, creation. 

cr^tore, n/., creature. 

er^er, v., to create. 

crever, v., to put out. 

orl, n,m,, cry. 

crier, v., to cry out. 

crime, n.m., crime. 

eroire, irr, v., to believe^ 
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eroiflsait. See croltze. 
eroitre, irr. v., to grow. 
enukXLt6f n^*, cmelty. 
omohe, Ti^.,pitoher« 
omel, odj.f oroel. 
emrent. See etotxe, 
emt. See erolie. 
cneilUr, vrr,v,, to gather, 
enire (fMre), to oook« to 

bake, 
euisse, nj,, thigh. 
ealtiyer, v,, to onltmte. 
emloslt^, n/., enriosllj. 
Pyrns, i>.n., Gynuu 

D. 

Dagon, p,n,f Dagon* 
daigner, v., to deign* 
Dalila, p,n,f DelilaJh. 
danger, n,m,, danger. 
Daniel, p,n., Daniel, 
dans, prep,, in. 
danser, v., to dance. 
Darios, p.n., Darina. 
de, prep., of, from, 
de, pa/rt. wrt., some, any. 
D^bora, p.n., Deborah, 
d^caplter, v., to behead, 
d^chirer, v., to rend. 
d^Iarer, v., to prodaim, to 

declare. 
d6oonyerte, n/., discovaiy. 
d^oonyrir, irr.t;., oonj. like 

OBTXlr, to discover. 



d^oret, njm,, decree. 
dMicaoe, n/., dedication. 
d^fMre, trr.t;., to defeat, 
d^fi&ite, n/., defeat. 
d^fimdre it, v., to forbid. 
defense, n^., defence. 
d^fl, n,m,, challenge. 
ddllrent. See d^fiiire. 
degr^, fi.m., step. 
d^gniser, v., to disgnise. 
d^lidenx, cui^'., deUghtfoL 
d^Urrance, n/., deliveranoa* 
d^livrer, v., to deliver. 
d^nge, n,m.^ deloge. 
domain, adv., to-morrow* 
demande, n/., request. 
demander, v., to ask for. 
demander 2t, v., to ask. 
d^mence, n/., madness. 
demenre, n/., abode. 
demenrer, v., to live, to 

dwell. 
d^mon, n,m,, deviL 
d^ombrement, n,m,, nam* 

bering. 
d^nonoer, v., to denonnoe. 
dent, n/., tooth, 
d^passer, v., to go beyond, 
d^poser, v., to lay. 
depnis, prep,, since. 
depnls qne, conQ,, since. 
deputation, n^., deputation. 
dernier, adj., last. 
dArober, v., to steal. 
dee, wii,^ of the, some. 
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Aks, i>v0p>f from* 

Ahs que, co9^'., as soon as. 

d^alt^rer, v., to qaendh the 
thirst. 

d^sastre, n.t»., disaster. 

descendant, n,m., descen- 
dant. 

descendre, v., to descend. 

description, n^., description. 

d^ert, n.m.f wilderness. 

d6sesp^r^, p.p.y in despair. 

d^sesiH>ir, n,m,j despair. 

d6shablller, v., to undress. 

d^igner, v., to designate. 

d^ir, n,m.f desire. 

d^sirer, v., to desire. 

d^sob^ir k, v., to disobey. 

d^ob^issance, njl, disobe- 
dience. 

d^sol^, p.p., grieved. 

d^sordre, n,m,f disorder, de- 
vastation. 

d^sormais, adv., hencefor- 
ward. 

dessein, n.m., design. 

dessons (an), adv., under- 
neath. 

destiner, v., to destine, to 
intend. 

destraction, n/., destmc- 
tion. 

d^tromper, v., to nndeceive. 

d^tniire, trr.v., conj, lilr^ 
conduire, to destroy. 

deux, a4j,j two. 



denxitee, ac^'., seoond. 

devait, v., was to. 

devant, prep., before. 

d^vaster, v., to lay waste. 

devenlr, irr.v., oonj. like 
venlr, to become. 

devlendront. See devenlr. 

devin, n,m.j magician. 

devlner, v., to guess. 

devlneresse, n./., witch. 

devint. See devenlr. 

devoir, n.w., duty. 

devoir, v., to owe. 

d6vorante (l^pre), sore boils. 

d^vorer, v., to devour. 

Dlen, p.n., God. 

dlff(6rend, fi.m., dispute. 

dime, n/., tenth. 

diner, v., to dine. 

dire, irr, v., to say. 

direction, n/., direction. 

dlrent. See dire. 

dlsette, n/., dearth. 

dlsperser, v., to disperse. 

dispute, n/, dispute. 

dlstlnctement, adv., dis- 
tinctly. 

dlt. See dire. 

divers, adj., several. 

dlvln, adj.f divine. 

dlviser, v., to divide. 

division, fi/., division. 

dix, od/., ten. 

dixl^me, ac^'., tenth. 

doigt, njm,, finger. 
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domlnatloii, w/., domixia- 
tion. 

don, n.m, gift. 

done, adv., then. 

donner, v., to give. 

dont, 2>r., whose, of whieh, 

dormir, vrr, v., to sleep. 

doable, adj., double. 

doncement, ouiv., gently. 

doncenr, n^f., sweetness, 
gentleness. 

doulenr, n/., sorrow, pain, 
trouble. 

doux, ado,9 gentle, sweet. 

douze, oc^'., twelve. 

dresser, v., to erect. 

droit, adj.j right, upright. 

droit d'ainesse, n.fn., birth- 
right. 

droite (k), to the right hand. 

du, art. of the, some. 

duel, n.m.f duel. 

duquel, pr,, of whom, of 
which. 

dnrement, adv., harshly. 

dnrer, «.» to last. 

E. 

ean, n/.9 water. 
Change, nj., exchange. 
Chanson, n,m,, butler. 
MiuaS6, p.p., excited. 
^helle, n/., ladder. 
Mairs»ii«m., lightning. 



Mater, v., to burst. 

loonier (s*), v., to flow away* 

Pouter, v., to listen to. 

tarier (s'), v., to exdaim. 

^rire, vrr. v., to write. 

^erooler (s'), v., to fall down. 

^umant de, adj., foaming 
with. 

^urle, n/., stable. 

Edifice, n.m., edifice. 

effet (en), ad^., indeed. 

eflhiy^, p.p., frightened. 

elEroi, n,m., terror. 

^gal, adj., equal. 

^gorger, v., to slaughter. 

^gypte,p.n., Egypt. 

^gyptien, n.m., Egyptian. 

^lancer (s'), v., to rush. 

^^azar, p.n., Eleazar. 

616Tation, nj., eleyation« 
promotion. 

Clever, v., to bring up. 

j^Ue, p.n., Elijah. 

^i^zer, p.n.j Eliezer. 

^lire, irr.v.f to elect. 

l^lis^, p.n., Elisha. 

eUe, pr., she, her. 

elle-mdme, pr., herself. 

elles, pr.f they, them. 

Aoigner, v., to send away. 

^In, p.p., elected, anointed. 

^liirent. See ^Ure. 

embarqner (s'), v., to em- 
bark. 
embrasser, v., to kiss. 
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emmener, v., to take away* 

Amotion, n^M emotion. 

^monyoir, irr.v*, to move. 

emp6cher, v., to pxevent. 

empire, n.t»., empire. 

employer, v., to employ. 

emiH>rter, v., to take away. 

^murent. See ^monyolr. 

en, jprep.t in, into. 

en, pr., some, of it, of them. 

encore, adv., still, again, yet. 

Endor, p.n., Endor. 

endormi, p.p., asleep. 

endormir (s*), trr.t;., to fall 
asleep. 

endroit, i».ffn., place. 

endurclr, v., to lIiardeKU 

endurcr, v., to endure. 

en&nt, n,e., ohild. 

enfermer, v., to shut up. 

enfln, adu., at last, finally. 

enflammer, v., to inflame. 

enfonoer, v., to drive in. 

enfouir, v., to bury. 

enfbir (s'), trr.v., to ran 
away. 

Engaddi, p,n,f EngedL 

engager, v., to induoe. 

englontlr, v., to swallow np. 

^nlgme, n^., riddle. 

enlyrement, n,m,t intoxica- 
tion. 
enleyer, v., to take away, to 

take out, to carry ofE. 
euieml, n.m., enemy. 

e 



^nonme, cui^'., enoxmous. 
ensemble, adv., together. 

enseyelir, v., to boxy. 

ensuite, adv., afterwards. 

entendre, v., to hear. 

enterrer, v., to bnry. 

entl^rement, adv., entirely. 

entrejjprep.ybetween, among, 
into. 

entrto, n/., entry, entrance* 

entreprise, n^., undertak- 
ing. 

entrer, v., to enter. 

entreyue, n/, interview* 

envers, prep., towards, tOi 

envtroDf adv., about. 

envoyer, irr. v., to send* 

6pais, ac^'., thick. 

^pargner, v., to spare* 

^paule, n/, shoulder. 

6p6e, n^., sword. 

6pl, n,m,f ear of com. 

^poqne, n/., time. 

6ponser, v., to marry. 

^prouver, v., to test. 

6puis6, p.p., exhausted* 

^nlt^, n/., equity. 

errer, v., to wander. 

^isau, p.n., Esau. 

esclavage, n.m,t slavery*. 

esolave, n,m,, slave. 

espaee, n/., space. 

esp<toe, n/., kind. 

espion, n,m,f spy. 

esprit, n^m.f spirit. 
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essay^ri v,, V> try, 

et, coviff,, and. 

^tablir, v., to es^bliah. 

^tat, Vffn.f Btat^. 

^tendard,! n»fn., stAodard. 

^tendre, v., U> sketob omL 

ment. 

itnokger, n,nk., stranger, 
6tf», onus, v., to be. 
eut (il y), v., there was. 
enx, pr,f them. 
iSye, p*fk,. Eve. 
^yeiUei: (s*), v., to awaka. 
^^nement, n.m«, event, 
^viten, v., to avoid, 
^voquer, v., to bring np. 
examinei^ v., to ezamine. 

exancer, v., to hear* 
excepts, prep., except. 
exception, n./., exception. 
exciter, v., to excite. 
ex^cnter, v., to execute. 
exemplaire, adj,^ exemplary. 
exemple, n,m., example. 
exhorter, v., to exhort. 
exiger, v., to exact. 
explication, nj,, explana- 
tion. 

expllquer, r., to explain. 
exprlmer, v., to press out. 
exterminateor, adj., de- 
stroying. 



oztefBinev^ v., to extermi- 
nate, to destroy. 

extraovdinalce, wdj; extra- 
ordinary. 

P. 

&oe, «/*, iMe. 
fiicUe, ddj.y easy. 
toM^t a<^'., weak. 
fiiUiliesse, «/., weakness. 
&im, ft/., hanger. 
fiftlre, irrju.t to make> to do. 
tBtaait, Bee &ire. 
finlt. See fiiire. 
fiiites. See ftlre. 
foUalt. SeefoUoir. 
fiftlloir, imp.irr.v., to be 

necessary. 
fiuneiuEf a4j,t tAxtunuL 
t&mf^e, nj., family. 
fiunUifi, n^, famina. 
forlnQt w/., flour. 
fSatal, adS,y latal. 
&ttffi<vn/., labour. 
Catign^, p.p., tired. 
fiinsse, /. of &nx. 
fikut. See fiillolr. 
fiklle, f»JL, fault. 
&nx, od;., false. 
ta,Yfmxr nj.t favour, 
fibvorablement, adv., favocw 

Sibl^^ 
fibvorl,. adj.j favorite, 
feignit. See foin<b'e. 
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feindre, irr.v., conj. like 

craindre, to feign, 
femme, n/., woman, wile, 
fendtre, n^., window, 
fer, n,m,y iron, 
fermer, v., to shut. 
feroce, cidj,^ wild, fieroe. 
CbrtiUt^, n,f,y fertility. 
festin, n.m.y feast, festivaL 
feu, n.w., fire. 
feuillagfe, n.m.f foliage, 
fenille, nj., leaf. 
fiancee, n/., betrotiied. 
fiddle, ac^'., faithful. 
fldMement, adv., faithfully, 
fld^it^, n/., fidelity, faith, 
fll, n.m., thread. 
flUe, »/., girl, diiughter. 
fils, n.m., son; pettt-lils, 

grandson. 
fin, n^^ end. 
flnir, v., to finish. 
firent. See fiilre. 
firmament, n.ni., firrnanwni, 
fit. See falre. 
flamme, ti/., flame, 
flcan, n.m,f aeourge* 
fi^«]i^, n^'i aiirow:. 
fi^chlr, v., to bend. 
flenr, w/., fiower. 
flenre, w.w., river* 
foi, nj., faith. 
fols, n^., time. 
fonction, n^., duty. 
fondiutieiir, n.m., founder. 



fi)ndation, n/., foundation. 
fonder, v., to found. 
foree, n/., strength; de 

toutes ses fiorces, with all 

his might. 
foveer, v., to compel, 
foret, n^., forest. 
forme, n/., shape, form, 
former, v., to form. 
fort, ad^'., strong. 
fort, adv., loud. 
fosse anx lions, n^., lions* 

den. 
foss^, n.m,f ditch. 
foumaise, n./., furnace. 
firapper, v., to smite. 
firayeur, w/., fright. 
ft^re, n.m.f brother. 
flrold, adj., eold. 
flronde, n/., sling. 
fluent, fi.m., brow, forehead, 
fknit, n.tn., fruit, 
fiigitif, n.m., fugitiye. 
flUr^ irr.v., to run away. 
ftarent. See 6tre. 
fteeurs, n^., outbursts. 
Ibrienx de, adj., furious at. 
IMnr, od/., future. 
ftaMe, n/., flight. 
ftimler, n.m,^ dunghill. 

6a#, |>.n.. Gad. 
Galaad, p.n., Galeed. 
gage, n,m,, wage. 
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gar^n, n.m., boy. 
garder, v., to keep, 
garrotter, v., to bind fast. 
g&teau, n,m., cake, 
gauche, od;., left. 
gauche (k), to the left hand* 
Gaza, p.n,f Gaza, 
g^ant, n.m., giant, 
g^n^ral, n.m,, geseral. 
g^n^rosit^, n/., generosity. 
genoa, n.m,^ knee, 
genre, n.m., kind, 
gens, n.p., people; jennes 

gens, young men. 
gerbe, n^., sheaf. 
Gessen, p.n., Goshen, 
gibier, n.m,, game. 
g^Tre, n.m.f frost. 
gloire, w^., glory. 

Goliath, p.n., Goliath. 

Gomorrhe, p.n,, Gomorrah. 

gond, n,m,f hinge. 

gontt«, n/., drop. 

gouTcmement, n,m,f govem- 
ment. 

gonyemer, v., to govern, to 
rule. 

grnee, n./.,graoe; demander 
gr&ce, to ask for for- 
giveness. 

grace hi thanks to. 

grain, n.m., grain. 

grand, adj., great, large, 
chief. 

g^ndeor, n/.. greatness. 



gras, ad^.9 fat. 
grMe, nj., hail, 
grenier, n.w., granary. 
grenonille, n./., frog, 
griffe, nj,, claw, 
gronder, v., to roar, 
g^ros, adj,t big. 
grossir, v., to swell, to get 

bigger. 
g^^rir, v., to onre. 
gaerre, n/., war. 
grneule, n./., month. 
gaide, n.m., guide. 

H. 

habile, adj., clever. 
habiller, v., to dress. 
habitant, n,m.t inhabitant. 
habiter, v., to inhabit, 
habitude, n./., habit; comma 

dliabitude, as usual. 
habitu^, p.p., used. 
Hai', p,n,, Ai. 
haine, n./., hatred. 
hair, v., to hate. 
hard!, oe^'., bold. 
harpe, n^., harp. 
hAte, n./., haste ; h la liftfcab 

in haste. 
haut, adj.f high, 
h^bralque, f . of hebren. 
h^brea, adj.f hebrew. 
h^rant, n.t»., herald. 
herbe, n/,, grass. 
hesitation, nj,, hesitatioD. 
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h^slter, v., to hesitate. 
hevre, n/., hour, time, 
henreuz, adj,, happy, 
holocanste, n.tn., holoeanst, 

bamt offering. 
homme, n,m., man. 
honnenr, n.t»., honomr. 
honteux, n/, shamefoL 
hnile, n/., oil. 
hnlti^me, tidj., eighth, 
hnmaln, od;., human, 
humility, n^., hnmilify. 
Hystaspe, p.n., Hystaspes. 

I. 

lei, adv., here. 

Id^, n/., idea. 

IdolAtre, od;., pagan. 

IdolAtre, n.m,, idolater. 

IdolAtrle, n^., idolatry. 

Idole, n/, idol. 

11, iw., he, it. 

tle,n/., island. 

Us, pr., they. 

Image, n/, image. 

Imaglner, v., to imagine. 

Imm^dlatement, adw.^ im- 
mediately. 

Immense, ad;., immense. 

tmmoler, v., to immolate. 

Immortality, n/, immorta- 
lity. 

Imple, ad/., impious. 

Impi^t^, n/., impiety. 

Important, od;., important. 



Importimlt^, n/., impor- 
tunity. 

Impossible, ac(/., impossible. 

Imprenable, ac^'., impregn- 
able. 

Incapable, adj., incapable. 

Inoliner, v., to lower. 

Incurable, etd^.^ incurable. 

Indication, n^., indication. 

Indlqner, v., to indicate. 

Infirmity, n^., infirmity. 

infllger, v., to inflict. 

Ingrat, od/., ungratefuL 

iniquity, n/., iniquity. 

injure, n/., insult. 

iijnstement, adv., unjustly. 

innocence, n/., innocence. 

Inquietude, n/., anxiety. 

insecte, n.m., insect. 

insens^, adj., mad. 

insister, v., to insist. 

instruction, n/., instruction. 

instruire, irr.v.f conj. like 
condulre, to inform. 

instruisit. Bee Instruire. 

Instrument, n,m,, instru- 
ment. 

Intendant. n,m,f steward, 
ruler of the house. 

intention, n^, intention. 

int^rieur, Yi.m., interior. 

inutile, ckdj.f useless. 

Inyiter, w., to invite. 

iBYoquer, v., to call upon. 

Ind. See aller. 
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irriter, fit., toixntato, ioftfo- 

voke. 
Isaae, p.ft., iBftae. 
Iflai', p,n,t Jesse, 
isma^lite, p.n., IshmMlito. 
Israel, p.«M iBraeL 
Israelite, n,e.t Israelite. 
iyeire, n^., ivoiy. 

J. 

JablB, i>.n., Jabin. 
Jacob, p*n,, Jacob. 
Jahel, p.n., Jael. 
jalousie, n/., jealoiufy* 
Jalonx, adj,t jealous. 
jamais, adv., never. 
Jambe, n/., leg. 
jardin, n.m., garden. 
Jepht^, p.n., Jephtah* 
Jericho, p.n., Jericho. 
Jeroboam, p.n., Jeroboham. 
Jerusalem, p.n., Jerusalem. 
Jeter, v., to throw, to east. 
J^thro, p.n., Jethro. 
jeune, 0(2;., young. 
Joab, p.n., Joab. 
Joas, p.n., Joash. 
Job, p,n.f Job. 
Jo^l, p.n., Joel, 
jole, n^., joy. 
Jonas, p.n.f Jonah* 
Joram, p.n., Joram. 
Joseph, p,n,t Joseph. 
Josu^, p.n., Joshua. 
Jong, n,m,t yoke. 



jour, n.m., day; tons l6S 
jours, every day; par jour, 
a day. 

Jonrdain,p.n., Jordan* 

jonm^, n/., day. 

Jnda, p.n,, Judi^. 

jnge, n.m., judge. 

jugement, n.m., judgment. 

jnger, v., to judge. 

jnrer, v., to swear. 

jns, n,m,f juice. 

jnsqu^pr0p., until. 

JHsqn'ittpr^., until, as far as. 

jnsqu'li oe que, conj., until. 

jnste, adj., righteous, just. 

justice, n^., justioe. 

L. 

F. Bee le or la. 

la, wri,, the ; pr,, her, ii. 
Ik, adflj., there. 
Laban, p»n,, Laban. 
labourer, v., to tilL 
l&cher, v., to let go. 
laisser, v., to let. 
lait, n.m,, milk. 
lambris, n,m,, wainscot, 
lance, n/., spear. 
langage, n,m., language. 
lapider, v,, to stone. 
laqnelle,/. of leqneL 
large, adj,, wide. 
larme, n/., tear, 
layer, v,, to wash. 
le, art., the ; pr., him, it» 
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Uger, adj,, light, wanting, 

thin, 
leiidemftin, n,m», following 

day. 
lentllle, n/., lentil* 
I^pre, n/., leprosy, 
l^preuz, n«m., a leper, 
lequel, pr.^ which. 
fee, art., the ; jpr., tbeiiL 
lettre, n/, letter. 
leur, oc^'., their, pr,, to thtm. 
Kftver, n,m,y risiag. 
lever, v., to raise, to lift np. 
lever (se), v., to get np, lo 

arise. 
L4vlte, p.n., LeTit0» 
l^vre, n/., Up. 
Lia, p.n., Leah. 
Ub^ratenr, n,m,t Mberatov. 
liberty n/., liberty; donner 

la liberty, to set free, 
libre, adj,, free, 
librement, adv., freely. 
Her, v., to tie. 
Hen, n,m,, plaoe; anllevde, 

instead of. 
Ugue, n/, leagae. 
lion, n.t»., lion, 
livrer,' v., to deUyer] (a 

battle) to fight, 
loger, v., to lodge, 
lol, n/., law, command, 
longtemps, adv., long, fear a 

ong time, 
lorsqne, cot^'., when. 



Loth, jp.n.. Lot. 

lot, pr,f to him, to her, he, 

him. 
Ud-m^mei pr. J himself. 
tunl^re, n/., light. 
lune, n/., moon. 
Intte, n/, straggle. 
Intter, v., to wrestle. 

M. 

n^. Bee me or moi. 

ma,/, ofmon. 

mftcholre, 9i/, jawbone. 

Madian, p.n., Midian. 

Madiauite, p.n,, Midianite. 

magielen, n,m,^ magician. 

magnificence, nj,, splen- 
dour. 

magnlfique, o^;'., magni- 
ficent. 

maigre, oc^'., lean. 

main, n/., hand. 

inaintenant, adv., now. 

maintenir, irr.v,^ oonj. like 
venir, to maintain, to keep. 

maintint. See maintenir. 

mais, eonj., bnt. 

maisen, n/., honse. 

maitre, n.ni., master. 

mal, n,m.f evil, harm. 

malade^ ckdj,, ill. 

m&Ie, a^'., male. 

malgr^, prep,, notwithstand- 
ing, in spite of. 
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malhenr, n,m,, misfortime. 

maUieureiix, o^;., nnhappy. 

Uaath, Mene. 

manger, v., to eat. 

manlfeste, aiV-> dearly 
proved. 

manne, ti^., manna. 

manquer, v., to fail, to be 
scarce ; I'ean manqua, 
there was no water. 

Manu^f p.n,, Manoah. 

marchanfl, n,m,, merchant. 

marehe, n/., step. 

marcher, v., to proceed. 

mari, n.m., husband. 

mariage, n.m., marriage. 

marier, v., to many, to give 
in marriage. 

marquer, v., to mark* 

matin, 7i.tit., morning. 

maadire, irr. v., to curse. 

me, pT,f me, to me. 

m^hant, odf., wicked. 

m^connaitre, irr. v., oonj. 
like connaitre, to disre- 
gard. 

m^eonnu. See m^oonnattre. 

m^content, adj., dissatisfied. 

m^eontentement, nj/n, dis- 
content. 

HMe, jp.n., Mede. 

mMe, oc^'.. Median. 

m^huicolle, n/., melancholy. 

m6mey od/., same. 

m^me, ad/v,^ even. 



menace, n/., threat. 

menacer, v., to threaten. 

mener, v., to lead, to take. 

mer, n/., sea. 

mtoe, n^., mother. 

meryeille, n/., wonder. 

merreilleiiXfiu^'., wonderfoL 

M^eopotamie, jp.n., Mesopo- 
tamia. 

message, n.m., message. 

mots, n.T»., dish. 

mettre, irr, v., to put, to pat 
on. 

meale, n/., grindstone ; 
tonrner la meale, to 
grind. 

meors. See moarir. 

midi, n,m,f noon. 

miel, «•!»., honey. 

mieax, adw,, better. 

mlliea, n.ffn., midst; am 
miliea de, in the midst ot 

milie, CM^'., thoosand. 

ministre, n,m,, minister. 

miracle, n,m.^ miracle. 

miracaleosement, adv., mi. 
. raculously. 

Miriam, p.n,, Miriam. 

mission, n/., mission. 

mcBurs, fii/l, ways. 

moi, pr.f me, to me. 

molns, adv.f less. 

mois, fi.m., month. 

Moise, p.n., Moses. 

moisson, n/, harvest. 
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moitl^, n/., half. 

Moloeh, p,n,, Molooh. 

momeiitt n,m,t moment. 

mon, adj,f my. 

monarehie, n/., monarchy. 

monde, n,m.t world ; tout le 
monde, everybody. 

mont, n,m.f monnt. 

montagne, fi/.« motmtain. 

monter, v., to motmt. 

montrer, v., to show. 

moreean, w.in., pieoe. 

mort, n/., death. 

mort, p.p., dead. 

mot, n,m,, word. 

motif, n.in., motive. 

monrir, trr.v., to die. 

monrra. See monrir. 

monrralt. See monrir. 

monmt. See monrir. 

monton, n.fn., sheep. 

monvement, w.»»., move- 
ment. 

mnle, n./., mnle. 

mnltipller, v., mnltiply. 

mnraille, n^*, wall. 

mnrmnre, n,m,t mnrmnr. 

murmnrer, v., to mnrmnr. 

mnsiqne, n/., musio. 

mystere, w.m., mystery. 

myst^rienx, cwH;., myste- 
rious. 



Haaman, p.n., Naamaa. 
Nabnchodono8or,p.n., Nelm« 

dhadnezzar. 
nalasanee, n/, birth. 
nation, n./., nation. 
navlre, n,m,, ahip. 
ne...pas, odw., not. 
ne... point, ad^*t ^^ 
n<, p.p., bom. 
N^bo, p,n., Nebo. 
n^eessalre, <«Zj., neeeesaiy. 
N^^mle,, p.n., Nehemiah. 
nettoyer, v., to dean. 
nenf, odf., nine. 
neven, n,m., nephew, 
nl, odAj.j neither, nor. 
nler, v., to deny. 
Nil, p.w., Nile. 
Ninive, p.n., Nineveh, 
noees, nj., wedding. 
No4, p,n,<, Noah. 
nom, n.m., name ; an nom 

de, in the name of. 
nombre, n.tn., number. 
nombrenx, od^'., numerous. 
nommer, v., to call, to name, 

to appoint. 
nos, plur, of notre. 
notre, adj,, our. 
nonrrlce, *i./., nurse, 
nonrrlr, v., to nurse, to 

feed, 
nourritnre, n/., food, 
nous, pr.t we, us. 
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novYean, adj., new. 
nouTBan (ftci), oclv., again. 
nonrelle, /. of nonveaa. 
nouvelle, n./., news, 
noyer, v., to drowa* 
nu^, n,f, eloud. 
niilt, n^i night. 

oMir ht v.) to obey. 
oMissance, n^., obedience. 
ob^issant. See ob^ir. 
objet, n.m., object. 
obllger, v., to oblige. 
obserrer, v., to observe. 
obtenir, trr. v., conj.. like 

yenlr, to obtain. 
obtlendraient. See obtenir. 
obtint. See obtenir. 
occasion, n/., opportunity. 
occupation, n^., occupation. 
oil, n.m., eye. 
ceuTre, n^., work. 
offenser, v., to ofiend. 
offlcier, n,m,t officer. 
effirande, n^., offering. 
offre, n/., offer. 
olEkir, trr. v., conj. like 

onyrir, to offer. 
oisean, n.m., bird. 
oliTler, «.m., olive tree, 
ombre, n./., shade. 
on, Ton, pr.^ one, they. 
onele, n»m,, uncle. 



ong-le, n.t»., nail. 
onze, a4?., eleven. 
onzi^me, acl^^ eleventh. 
oppresseur, n,m,, oppressor. 
opprimer, v., to oppress. 
or, n.m., gold. 
or (d'), adj,f golden. 
ordonner li, v., to order* 
ordr«) n.m., order. 
Qreb, p,n.f Horeb. 
or^eil, n,m.f pride. 
oriental, ad^'., oriental. 
omement, n.m., ornament. 
oser, v., to dare, 
dtage, n.m., hostage. 
dter, v., to take off, to take 

away. 
oii, adv., where. 
oii (d'), adv., whence. 
on, co^'., or. 
onblier, v., to disregard, to 

forget. 
ours, n.m., bear. 
outre (en), adv., besides. 
onvert. See onvrir. 
onvrier, n.m., workman. 
onvrir, irr.v., to open. 
ouvrit. See ouvrir. 

P. 

paSen, adj,^ pagan, heathen. 
pain, n,m., bread. 
paisible, adj., peaceful. 
paisiblement, adv., peaoe- 
fuUy. 
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paissaient. See paitre. 
paitre, irr.v,, to graze. 
palais, n.m., palace. 
pan, n,m,f skirt. 
panetier, n.m.f baker* 
par, prep,, by. 
paraissait. See paraitve. 
paraitre, irr.v., to appear. 
paroe que, conj,, because, 
pardomier k, v., to forgiye. 
pareU, adj^ such. 
parent, n,m,, parent. 
parftim, n.m., perfume. 
parler, v., to speak. 
parmi, prep,, among. 
parole, nj,, word. 
part, n/., part. 
partage, n,m., division. 
partager, v., to divide, to 

share. 
partie, n^,, part, 
partie (en), adv., partly. 
partir, %rr»v,t to go, to set 

out. ^ 
partisan, n,m,, partisan. 
partont, adv., everywhere. 
pas, cbdv. See ne. 
pascal, ac^'., pasohaL 
passage, n,m,, crossing, way, 

passage. 
passer, v., to pass. 
passer (se), v., to pass, to 

occur, 
passion, nj., passion, 
pasteur, n,in., keeper. 



patemel, adj., paternal. 

patience, nj,, patience, 

patrlarohe, n,m,, patriarch. 

patrie, n/., motherland. 

pauTre, oc^'., poor. 

pays, n.m., cowitry, land. 

pean, n/., skin. 

p^her, v., to sin. 

peine, n/., penalty. 

pendant, prep., during. 

pendant qne, conj,, whilst. 

p^nible, adj,, hard, painful. 

penitence, n/., penance. 

perdre, v., to lose. 

p^e, n,m», father. 

perflde, adj., perfidious. 

p^rir, v., to perish. 

permets. See permettre. 

permettre, %rr,v., conj. like 
mettre, to permit, to 
grant. 

permis. See permettre. 

permission, n/., permission. 

Perse, p.n,, Persian. 

persecutor, v., to persecute. 

pers^uteur, n.m., perse* 
cutor. 

personnage, n,m,, per- 
sonage, lord. 

personne, n^., person. 

personne...ne,pr., nobody. 

persuader, v., to persuade. 

peser, v., to weigh. 

peste, n/., murrain, pesti- 
lence. 
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pat. See poavolr. 
Patlphar, p,n,, Potiphaar. 

qii\ See qae. 
qnand, conj., when, 
quantity, n/, quantity. 
quarante, adj., forty. 
qnatorze, ad^., fourteen. 
qnatre, (ui/., four. 
qnatre-ylngts, ad/., eighty. 
qnatre-yingt-douze, cbdj,, 

ninety-two. 
qnatri^me, adj., f earth. 
qae, conj., that. 
qae, pr., whom, which, 

what, 
que], adj,f what, which. 
qaelqae, adj., some. 
qnelqaes, adj., some, a few. 
qaelqu'un, pr., some one. 
qaerelle, n.f., quarrel. 
queue, n./., tail. 
qui, pr., who, which, whom. 
qoiconque, pr., whoever. 
quinze, adj., fifteen. 
quitter, v., to leave. 
quoi,pr., what. 
quoique, eonj., although. 

B. 

race, n^., race. 
Raehel, p.n., BaobaL 
raci&e, n^., root. 



raconter, v., to narrate, to 
telL 

rage, n/., rage. 

raisins, n.m., grapes. 

ntllier, v., to rally. 

ramasser, v., to gather. 

Rapitidin, p.n., Bephidim. 

rappeler, v., to recaU. 

rapporter, v., to hring back. 

raser, v., to shave. 

rasoir, n.m., razor. 

rassembler, v., to gather to- 
gether. 

raasar^, p.p., reassured. 

ratrapper, v., to overtake. 

r^aliser, v., to realise. 

reb&tir, v. to refoaild. 

R<^becea, p.n., Bebekah. 

rebelle, n.m., rebel. 

rebeHc, adj., unyielding. 

reception, nj., reception. 

recevoir, v., to receive. 

recherche {k la), in search. 

r^lamer, v., to claim. 

r^colte, n^., crop. 

reoommandation, n/., re- 
commendation. 

reoommeneer, v., to begin 
again. 

r^conciller, v., to recon- 
oiliate. 

nksonciliatioii, n/,, recon- 
ciliation. 

reconnattre, irr.v., conj. like 
oonnattre, to recognise. 
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reeoou^L See reoonnattro. 

noouTrer (la Tie), v., to ba. 
restored to life. 

re^. See receyoir. 

redoater, v., to dread. 

r^dnire, trr.v., conj, lilca 
condaire, to reduce. 

reltas, n,m.t refusal* 

refliser, v., to refuse. 

regarder, v., to look, to look 
at. 

r^gne, n.m., reign. 

r^gner, v., to reign. 

regretter, v., to s^ after. 

reine, n^., queen. 

rejeter, v., to r^eot. 

religieax, ad^., religioii0) 
scrupulous. 

remarquable par, adj,, re- 
markable foe 

remarquer, v., to remark. 

remMe, n.m,^ nemedy* 

remonter sar, v. , to,rea8cend* 

remiMUTt, n,m,t rmnpart. 

remplaoeC) v., to replace. 

remplir, v., io fill. 

sem^portev, v., to gain. 

renard, n.m., fox. 

renoonlre, n/., zaeeting. 

rendiv, v., to Bendas, ta 
make, to restore. 

rendra (fie}^ v., topraoeed. 

rendarclr, t^, tOtbebanieiMd* 

renomm^, n/., famaw 

rentrer, v., to retunpu 



renTOjer^ v., to send agaia, 

to send back, to send 

away. 
r^pandre, v., to spread, 
repas, n,m^ repast, 
repentir (aa), v., to repent. 
r^tev, v., to report, to re* 

peat. 
r^pondra, v^ to. answer, to 

reply. 
r^ponse, »./., ansiper. 
repos, n.m., oast. 
reposer (ae), v., to rest. 
reposer, v., to rest. 
repousser, v., to grow again, 
reprendre, trr.v., conj* like 

prendre, to retort. 
raiHR^stenter (se), v., to pre* 

seut oneself again. 
reprit. See repr^idra. 
reproohe, n/., reproach, va* 

zaonstrasioe. 
requifirtjr, irr.v., to raqiure. 
requis. See requ^rlr. 
reserve, n^., reserve, 
rfocrrer* v., to reserve, 
r^slster It, v., to resist. 
r^solut. See r^soadre. 
r^soudre, trr.v., to resolve, 
ressemblance, n^., likeness, 
ressemblar li, v., to resemble, 
ressentiment, n.m,f reseni- 

msfit. 
rester, v., to ramaia. 
T^altat, n.«i., result. 
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retenir, irr.v., oonj. like 

renlr, to retain. 
TeteBtissement, n.m., re- 

sonnding. 
retint. See retenir. 
retire, p.p., retired, 
retlrer, v., to withdraw, to 

retire, 
retomber, v,, to fall again, 

to relapse. 
Tetonr, n.m., retnm. 
retonmer, v., to return. 
r^traeter, v., to retract. 
rctralte, nj'., retreat. 
r^nnir, v., to gather. 
r^nssir, v., to suoceed. 
r^re, n.m,, dream, 
r^rell, n.m.f awaking ; k son 

r^yeil, on his awaking. 
r^yeUler, v., to wake up. 
r^T^ler, v., to reveal. 
Teyenlr, irr,v,f conj. like 

yenir, to come back, to 

return. 
rdyer, v,, to dream. 
rcydtir, irr,v., oonj. like 

ydtir, to invest, 
revlnt. See revenlr. 
r^volte, n/., revolt. 
riehe, adj,, rich. 
richesses, n^., riches, 
ridioiilo, n.m,, ridicule. 
rlen...(ne), adv,, nothing, 
riviere, nj',, river. 
robe, nj,, coat, robe. 



Boboom, p,n,f Behoboam. 
roc, n,m,f rock. 
rocher, n,m., rock. 
roi, n.fn., king. 
rompit. See rompre. 
rompre, v., to break. 
rosean, n,m,f reed. 
ros^, »/., dew. 
rouge, adj,, red. 
route, n./., way. 
roux, adj,, red. 
royal, ad/., royal. 
royaume, n.m., kingdom. 
Ruben, p.n,, Beuben. 
rude, od;., hard. 
mine, nj., rain. 
ruisseau, n,m,, brook. 
ruse, 91^., ruse, craft. 

S. 

8*. See se or fd. 
sa,/. of son. 
sac, n.fn., sack, 
saccager, v., to sack. 
sacr^, adj., sacred, 
saerer, v., to anoint, to con- 
secrate. 
saisrifioe, n.m., sacrifice. 
sacrlfler, v., to sacrifice. 
sage* od^-t wise.' 
sagesse, n/., wisdom. 
sain, adj,, sound, 
saint, oc^'., holy. 
salsi, p.p.t seized. 
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Mile, n/., hall. 

Salomon, p,n., Solomon. 

Samson, p.n., Samson. 

sanotifler, v., to sanctify. 

sang, n,m., blood. 

sangloter, v., to sob. 

sans, prep,, without. 

santiS, nX, health. 

Sara, pM,, Sarah. 
^ Sarepta, p.n., Zaiephtah. 

Satan, p.n., Satan. 

satisCaire, irr.v.f oonj. like 
fiUre, to satisfy. 

sanf, adj., safe. 

Saftl, p.n., Sanl. 

santerelle, n/., loonst. 

sauyage, adj., wild. 

saurer, v., to save. 

saurer (se), v., to ran away. 

sanrenr, n.m,, sayionr. 

sayait. See savoir. 

savez. See sayoir. 

sayoir, irr.v., to know. 

se^ne, n^., scene. 

sdenee, nj., knowledge. 

scnlptnre, n/., scnlptnre. 

se, pr., oneself, himself, her- 
self, themselyes. 

s^her, v., to dry. 

s^oheress^, n/., dronght. 

second, adj,, second. 

seconer, v., to shake, to 
shake'ofl. 

seoonrir, trr.v., conj. like 
oonrir, to help. 



seeret,, adg., secret. 
secr^tement, a iv., seoretlj. 
8M6eias, p.n., Zedekish. 
sMnlre, irr.v., oonj. like 

oondnire, to beguile. 
sMoit. See sMulre. 
seigneur, n.m., lord. 
S^ir, p.n., Seir. 
s^Jonr, n.m., haunt, 
sojourner, v., to preyail. 
sel, n,m., salt. 
selle, n./., saddle, 
selon, prep., according to. 
semaine, n^., week, 
semblable k, adj., like, 
s^parer, v., to separate, 
s^parer (se), v., to part 
S^phora, p.n., Zipporah* 
sept, adj., seyen. 
septi^me, adj., seyenth. 
s^pulcre, n.m., grays, 
serpent, n.m., serpent, 
serre, n.f., claw, 
serrure, n/., lock, 
seryante, n/., handmaid, 
seirlr, irr.v., to serye. 
serylteur, n.m., seryant. 
seryltude, nj., servitude, 
ses, pZttr. of son and sa. 
seul, adj., alone. 
seulement, adv., only, 
s^y^re, ad^., seyere. 
si, conj., if, whether, 
si, ad/o., so. 

Sichem, p.n., Shechem. 
H 
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cd^, n.m., Beat. 

signer, v., to sigo. 

signlfler, v., to mean. 

Sim^n, p,n,f Simeon. 

simple, adj,, simple. 

simplement, adv., only, 
merely. 

SinaS, p.n., Sinai. 

Sisara, p.n., Sisera. 

six, oc^'., six. 

stxidme, adj,, sixth. 

soci^t^, nj,, society. 

Sodome, p.n.^ Sodom. 

soenr, n/., sister. 

soif, n/.j thirst. 

soin, n.m,f care. 

Boir, n,m.f eyening. 

Boir6e, ti/., evening (coarse 
of). 

Boit...soit, con^., either...0!r. 
Boixante, adj,, sixty. 
soixante-dix, ody'., seyenty. 
sol, n.m., gromid. 
soldat, n.m., soldier. 
soleil» n.m,, snn. 
solennlt^, n/., solemnity. 
solidity, fi/., solidity. 
Bomme, n/., smn. 
Bommet, n,m,, summit. 
Bomptuensement, ad/o., gor- 
geously. 
son, adj., his, her. 
Bonge, n.m., dream. 
Bonger k, v., to think of. 
Bongenr, n.m., dreamer. 



Bonner de, v., to blow on. 
Boroier, n,m., sorcerer, 
sort, n.m,, fate, 
sorte, n/., sort, kind. 
Bortir, trr.v., to go out, to 

come out. 
sondain, ad/,, sndden. 
souffiranee, n.f,, suffering. 
Bonfk'e, n.m., brimstone. 
Bonmettre, irr.v,, oonj. like 

mettre, to submit. 
soumis. See sonmettre. 
soumission, n.f., submission. 
source, nj., source. 
sonrd, adj,, deaf. 
sonrire, irr.v. oonj. like rire, 

to smile. 
soorit. See sourtre. 
sous, prep., under. 
sontenaient. See soutenir. 
Bontenir, irr. v., conj. like 

yenlr, to support. 

8ouyenir,n.m.,remembranoe. 

souyent, adv., often. 

splendeur, n/., splendour. 

splendide, adj., splendid. 

statue, n/., statue, pillar. 

Bubmerger, v., to submerge. 

Bubsistance, n/., subsist- 
anoe. 

snbstitner, v., to substitute. 

snbterftige, n.m,, subter- 
fuge. 

Bucc6der, v., to succeed. 

suGcesseur, n,m,, suooesBor. 
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^noeessiTement, a<2v., bug- 

oesfiiTdy. 
and, n.m»f soutli. 
gnenr, n/., sweat. 
suite, n/., continaed, sequel. 
snlTant, (uif., following. 
snlyre, trr.v., to follow. 
safest, 7».m., subject. 
Baperfla,.n.m., superabund- 

anoe, excess. 
supMeuTi adO; upper. 
supplier, v., to beseech. 
sur, prep., on, upon, oyer. 
Burpasser, v., to surpass. 
Burtout, adv., above all. 
BiiBoiter, v., to set up. 
suspendu, p.p., suspended. 
snt. See sayolr. 
Syrle, p.n., Syria. 
Syrien, ck^'., Syrian. 

T, 

t*. See te or toi. 

ta, /. of ton. 

tabernacle, n.m., tabernacle. 

table, 9i/., table. 

tandls que, conj», whilst, 

whereas. 
tant de, adv., so many. 
tard, adv., late. 
tarir, v., to dry up. 
TarslB, p.n., Tarshish. 
te, pr., thee, to thee. 
tel, adj; such. 



tellement, adv., so much. 
t^molgner, v., to show. 
t^moin, oc^'., witness. 
temp6te,n/., tempest, storm. 
temple, n.m., temple. 
temps, n.m., time. 
tendrement, adv,^ tenderly. 
t^n^bres, n/., darkness. 
tenir, tfr.v., conj. like yenir, 

to keep. 
tentation, n/., temptation, 
tente, n^., tent, 
tenter, v., to tempt. 
terminer, v., to finish. 
terre, n/., earth. 
terre (h), ctdv*^ on the 

ground, 
terrible, ad^,, terrible. 
territoire, n,m,, territory, 
tes, pZur. of ton or ta. 
t6te, n^., head. 
Thar^, p.n. Terah. 
Th^cel, Tekel. 
tirer, v., to take, to extract, 

to draw, to pull, to take 

out. 
toi, pr,, thou, thee, to thee. 

toit, n,m., roof. 

tombe, n/., graye. 

tombeau, ti.m., tomb, graye. 

tomber, v., to faU. 

ton, oc^'., thy. 

tonnerre, n.m., thunder. 

torehe, n/., firebrand. 

toueher, v., to touch* 
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toi^oivs, adv., alwajB, stiU. 

tonr, n/., tower. 

tour (fiUre le), n.m., to go 

round, 
tonmer, v., to tarn. 
tout, <idj,, all. 
tout, pr,, eyerything. 
toat-iM9oiip, ack;., all at 

onoe. 
tontefols adv., however. 
tralter, v., to treat. 
traraU, n,m,, work, labour, 
travailler, v., to work. 
trarers {k)f prep,, through, 

aoroBfl. 
trarerBer, v., to aross. 
trembler, v., to tremble, to 

fear. 
tremper, v., to dip. 
trente, ac^'., thirty, 
trte, adv,, yery. 
tr^or, n.m., treaanre. 
trlbn, n/., tribe. 
triomphe, n,m., triamph. 
trtete, ad^,, sad. 
tristesse, n/., sadness. 
trois, adj., three, 
trolsi^me, ac^'., third. 
tromper, v., to deceive. 
trompette, nj», trumpet. 
tr6ne, n.m,, throne. 
trop, adv., too, too mneh, too 

many, 
tronbler, v., to diBtnrb. 
troupe, n^.f troops. 



trovpeav, n.m., flodk, heatd* 
tronrer, v., to find. 
tn, pr.f thoa. 
taer,v. tokilL 



U. 

nle^re, imh., nloer. 
OIL, ari.f a, an. 
imiqne, a<V., only. 



y. 

ya. SeeaUer. 

Taehe, n/., oow« 

▼ainore, irr.v., to eonqaer. 

▼ainen. See vainaw. 

Tttlnqiiit. See valncre. 

tbIs. See aller. 

TAissean, n.m,, ship. 

Talsselle k boire, n/., drink- 
ing vessel. 

vase, n.m.f vase. 

vean, n.m., calf. 

T^nt. See vlvre. 

veUler, v., to watoh. 

rendre, v., to sell. 

vengeance, n/., vengeance. 

venger, v., to avenge. 

Tcnger (se) de, v., toavenga 
oneself on. 

venir, irr.v.t to come. 

Tent, n.m., wind. 



waxsaa-MKOumi voanLBOLua. 



VH 



Tcnne, ti/., ooming. 
▼BrgOi ti/., rod. 
rMtable, ado.t true. 
rMt6, nj., truth. 
TerreE. See voir. 
Tens, prep.f towards. 
Terser, v., to shed, to pour. 
T^tements, n,m,, clothes. 
Tent. See yonloir. 
TeuTe, n/., widow. 
Tevx. See youloir. 
Tiande, n^., meat. 
Tice, n.m.f vice. 
Tlotliiie, ti^., victim. 
Tletoire, n^., -victory. 
Tlotorievz, cu^'., viotorions. 
Tlder, v., to settle. 
Tie, 91^., life. 
Tlelllard, n.m., old man. 
TlelUesse, n/., old age. 
Tlendrait. See yenir. 
Tlevx, adj., old. 
Tlgfne, n>f*t yine. 
TiUe, n/., town. 
Tlngt, ad/** twenty. 
Tinrent. See yenir. 
Tint. See yenir. 
Tirent. See yotr. 
Tisage, n,m,j face. 
Tlsiblement, adv., yisibly. 
ylsiter, v., to search. 
Tit. See yolr. 
Tlte, adv., qoiokly. 
Tlyait. See ylyre. 
TlTalent. See ylTre^ 



TlTant, ad^*., aiiye. 
Tlyre, trr.v., to live. 
Tlyres, n^f., provisions. 
Tlvrez. See vlvre. 
TCBQ, n,m,, wish, vow. 
Toiei, adv., here is, here are. 
ToUhf adv., here are, there 

are. 
Tolle, n.m., veil. 
Tolr, trr.v., to see. 
ToUrin, oc^'., neighbouring. 
yolz, n/., voice. 
vol, ti.m., flight. 
Tolont^, n/., will, 
Tolontiers, adv,, wiUingly. 
Tos, plur. of yotre. 
TOtre, adj.f your. 
Tdtre (lejjjpr. yours. 
Tondral. See youlolr. 
Tonlolr, irr,v,^ to wish, to 

want. 
Tonlnrent. See youlolr. 
Toulut. See youlolr. 
Tons, pr., you. 
Tous-mdme, jpr., yourself. 
Toyager, v., to travel. 
Toyant. See voir, 
yral, a<^*., true. 
yralment, adv., truly, in* 

deed. 
m. See Totr. 
Tue, n.A, sight. 



Xerxhs, jp.n., Xerxes. 
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T. Z. 

y, odw., there; Jl y ayalt, Zaanalm, p.n., Zaanaim. 

there was, there were. Zacharie, p.n., Zechariah. 

yenx, plwr. of ceil. Zar^, p.n., Zahrites. 

Ziph, p.n,, Ziph. 

Zorobabel,j9,n., ZerobbabeL 
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